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Montres inities
!H. KefetnS, 9K mjat'cl'an'a 3'ë mjobîr'e  ̂, 3e

New-York, 3j eotreprAs centre r « Américain
iWpitoh. Trust », une câiiipagna qui est racorafcée
dains lee t-ar-meg sujets piar «The H^ological
Jcfuimal » : * • ' t i
: ~t\_#ë!3&] lïâi.S(Uob.<ïrës['de M. Ké&n'ei, "uin niiâp-
cliialnd de nuooitrep américain de New-York,
est Votijd * de nombreux' cornameutaiisTes de Ij aJ"
papli Ide^ forairoaux qui sont oïô>o*iéB à tloîa^a
tforme' de protec'tijoini. Ce M. ïu3ôTia e&t uin ham-
Ne lires halb51e qui eHti fort gênan* poTn! lé
fPnl*sb. Voici l'exjposé de la, question! : Le «Trust!
'Américain des montreB», en raison des driortta
iélevés oar lei» montres étrangères imiporbéep,'(est maîitrre du tajarcù'é el» vend les montres ç&
qu'il veut, Mais, i>o>ur augmenter sa vente, il
(envoie Tina jgiriairidè quain/r®© de ces, montres
ien AngletelTe, où, grâce à laj libre ooncur-
irefiifcre» •elles sont Vendues bien nuedlleur mjarehS

En latte avec le trust de l'horlogerie

qu'aux Bfcafe-Unia M. Eeene ayant noté ce'
feUt e1i atiiasi qu'il n'y, a aucun droit à^
payer' four l'etftirée ©n Amérique de montres
Piméricaiiies, acheftia; une grande quantité de
joes montre$ en Angleterre et les expédiai en
'Amérique où il les vendit au-dessous du pris
He oe pays. Lo «Jr/at'oli Trust» s'est aperçu
H© la manoeuvre, et, à* l'heure actuelle!, il
Jetepjaiiâ d'obliger à' vk arrangement avec léa
mairenands anglais pour qu;ils vendenit seu-
lement aux détaij lantg, de façon; à couper les
feipplovia'onnemen.'fel de M'. Keene. Mais ca der»
f amé n'efsit piafei dispolsél à se souuTettrje,, il s'est!
Bidreeiaé au « Board of Trade » fafsaUt valoir*
que cela. .conStoiituaiLt une atjtaintë à la liberté
jdui commerciei. Ceist' là im podnt intéres^anti
'«•jt la décision cfe M. Lto'd QejorgeBl état attendu,©:

. arec impati.'ençie1.
M. Keene achète en Angleterre des

milliers de montres
: U. Keene raconte dé la faijon suivatoïe SoSS-;
me^it) il entreprit et) mène -sp. campagne contré*
'le «SVatcb Trust»: f ¦ ¦ '• i f

«Quand ïe décidai dé combaitife'é Ietsl ptot-
cédés dêlovaux employés à l'égard des Ainéy
!rioap.nS par T«American JWaitch1 Trust », ce
Trust ignorait que j'avais pour, le combatte
des. faite, des chiffres et leurs propres articles.
M'obligeil à abandonner les affaires n'était pas
chose aussi facile qu'il le croyait. Je me refusai
à" mie sorumieitljre à ses exigences,, & vendre les
montres aux prix qu'ils fixaient, c'est-à-dire'
double de celui auquel je les, âcbôtais, Sans
qu'il ïe eût, sur les marchés étrangera Je1
préférai «jourir les chances de la lutte1, et je
mé mis à acheter leS montres fabriquées gai!
le; Trust, à laels agente de Londres, de Çrlipgoï?,
de LiverpOol et d'Alexandrie. , j
- o Quand Je me rendis à rétr-angeS1, pjouS
tirer l'affaire au clair, je me doatajs que le
«Watch Trust » Venidait, à marché oaverti, aeiB
montres, à' Londres, à moitié prix qu'aux
Biafs-Unia Le c Trusts s toujours essayé de1
vendre beaucoup à l'étranger! et d'élevar eeBs.
prix alux Ertaits-Unia H faisait payer anx aciW
teure américains un prix élevé et il ne fouf-
ni^adl(à ses agents que quelques mouvements!
à la fols. Il raréfiait ainsi le imarclié américain/
f s&,  en même tempfe> il écoulait le surplus deum wmïïm m im wmshé». de imim &% M

Hambourg, d'où elle£ s*écb<ulaj ;ent sur le rafllota.de:
entier. > i i

« J'achetai dés mlilliers de ces mrbtafreB avanlt
qUe le Trust ne s'en doutât. Il dut s'imaiginer quo
ses affaires avaient pris à l'étranger une ex-
tension extraordinaire. Comprenant que j 'allaiiia
lui porter en Amérique un coup fattajl, Û n'ef-
forçai de m^empêeher d'acheter ses montres,
Il posa à des marchands anglais et amériri
cains la condition qu'ils prendraient renga-
gement écrit que les, montres qu'il leur vendaiti
ne seraient jamais Vendues par eux à Keenejr
sous) peine d'une ataende de cinq mille dollars
en or.
Le « Watch Trust » combattu aveo

ses propres articles
A « Sla.îs j 'avais des acheteurs spécïsiiUS gôlaa
ces montres, et le Trust étj ait incapabie de lea
découvrir. É fut obligé d'envoyer en Europja
des agents spéciaux pour sauver leUH marx
ché, car j 'acbéiais prçsciue toutes leurs mon.-
tres. : ¦ ' " i ,

« Quand ces agen'fe iaîriverenffi S LojndrèS,
Os décidèrent après consultation avec leurs
dépositaires de ne plus vendre de montres à'
l'étranger, pendant plusieurs mois. Il peu!
être intéressant poroir le public de savoir que
mes agents achetaient les montres directement
au bureau de Londres de «rAmterican Watdhl
Trust » et que je les envoyais à AJtexandrie,,
d'où on me leslréexpédiait à Londres, où je
lep conservaliB jusqu'à ce que je fusse prêt __
les envoyer à mon magasin de New-York. -r « Obliger le « .Wajtob! Trust» à donner, *|a3|
détaillants américains le droit & une cOncuIrt-
rence légitime, fut mon sem but, e/tj pour Jj
parvenir, j 'ai dépensé mon temps et des mil-
liers de dollars. Je ne combats pas lo Watcihl
Trust avec d'autres montres que les
siennes. J'ai (toujours soutenu et je maintaén»
encore que les siennes peuvent supporter1 Ipl
comparaison avec n'importe lesqneiUes. Je lutte)
pour un principe. Je veux simplement que
les détaillante américains puiesent atoheter lep
montres du Trust en Amérique, au prix qu;on,
les achète sur leS marchés étrangerlsi. i 'i

« Ainsi que tous les détaillants lo savent.
Je suis le champion de leurs droite contre!
*P«'American iWatch Trust». Je mets au défi
la Trust de nier que j 'offre1 à rmes olieroits d'A-
mérique ses taiomtres à moitié du prix que les
payent les détaillants. J'ai déjà expliqué que
j 'aî  dans tous les pays, des agents qui onîi
comme instruction, d'acheter toutes les moDh;
très de première qualité et de les gnyoyesl àl
mon bureau de Londres,
60% de moins que les prix du trust

* « Vous pouvéiz apporter à ma bbU'tiqué: h'iimr
porte quelle montre du Tf uab Je vous mon-
trerai exactement la pareille, fabriquée ré-
cemm'eint, et je vous lai vendrai 40 ou 60%
de moins que vous ne l'avez achetée. PoU-
vez-vouis demander une preuve plus convaiinri
caiite? Voici lep marchandises; vojici mpfl grfixjj
'Comparez. ' < '. - j ; \

« Je milete au' Idéfî 1* « Américain .Wafcihl TruâKi s
d€j nier que les prix exigés des alcneteurs apiéi-
ricains ne dépassent pas de beaucoup les prix
.qu'on peut considérer comme un bénéfice légi-
time sur le prix de revient de ses montrcies. ¦

« Je défie 1' « Américaài iWatcîi Trust » d'ànier le faj fc qU© le prix da ses montres en Atœjéî»
riqne est de 25 à 50 % plus élevé aux Etats-
Unis qu'à l'Etranger. Jo le défie de nier quB
les prix auxqUeils il Vend ses montres! à l'étrpjn-
gej; lui donne un bénéfice suffisant. Je le défié

'de nier qu'il oblige tous les marchands améV
rneaj ink, par un accord! abusif, à maintenir lejj
prix américains, Je le défie de nieW le lai*
qu'il boycotte ou iréfuse/ de continuera vendrlei
des; montres à ceux' qui ne respectée* pas cet!
accord. Je le défie de nier le fait que letj
montres que j 'aS apportées d'Europe, et que
fa mate actuellement en fente ne eoni pas alj -
eolument les mêmes que colles qui sont ven-
dues chez tous les détaillante amérioaina. Jtj
le défie de publier une déclairaition pour1 expli-
quer comment il peu* justifier une dxfiérenc»!
Ida prix aussi grande entre ses prix aux Etats»
Unis et à l'étranger. Je le meta au défi die*
«nier le fait que, malgré mes fttaJn d'aonajlf
à l'étranger ét d'expédition, je  peux vendreû.gej m/mm à_m mm w&m de îfoK-iïarjB H

-oïi pri* BeiebU'cbup ï>Ius blfiB _ _é -SouS léB dêM-'
lante américains et, pourtaati, réaUsetC suîl ejes
-montres un bénéfice raisonnable.

LES EMPLOYÉS
De bons employés font le succès

d'une entreprise
[ *DonKè£im!ol de! bonis cbllaborafÇeu^ et je
réussirai dans n'imjporte quelle entreprise»,
écrit le « National Jeweler ». Ainsi parla Un
amléricain qui a créé Une des plus grosses Bfî-
faàres d'Amérique. Peut-être ces paroles con-
tiennent quelques exagérations, mais elles ne
sout pas bien loin de la vérité. Elles montrent
i'taporitiance'jdu rôle des remployés dans le sUci-
jèès de-cet. bomime, et, aux pairoità qui n'ont
pas encore doimpris combien il était Utile de
S'entourer de travailleurs intelligente, loyaux
et ent-housiastes, elles f olurnisj sent une excel-
lente leçon. , ( ', ; ' t ;

Jadis, à' l'éploique déS getïtes' entreprise*!,
î,eS em(ployés n'étaient pa£ essentiels au suc-
cès du patron', parce qU|a celui-ci pouvait oon-
jaacer bi»raoo!Q|pj de tanpS â la aurv,eil]auce,
de sjes affaires. AuâôurdThui; le patron d'une,
grande maison Mî avoir dos hommtes qui ob-
tiennent des résultats sans être surveillés, des
hommes qui pensant aussi intelligemment et
tjravaiUent. aussi dujr qujej p .  16 tojaiison1 leur ap-
pjajrtonail. ¦ ¦ • « ¦ '. -i . ; i

,UUe Oataïue W peU'ï être gagnée pa^r lai
fejeule hiabilelté dm chef, ,0e succès dépend pour
unie large part des hiomutes , SoUs tsas ordres.
Dé mémo, dains leS affaires, le succès dépend
dé l'énergie et de l'habileté dea chefs de
Service • surveillante, oontre-lmaîtres, Ven-
deurs et emiployés. Quand, ainsi qu'il arrive
fréquemment à notre époque d'activé ooncnW.
renoe, deux maisons fabriquent des produits da
Valeur égale au! mjême prix, celle qui | leji .
mieiileurs employés l'emporte.

Itens Wne vilja dé l'Ouest, un ïtoWBe à la
Ijête diurne petite affaira avrSit ,trèsi bien Réussi,
mais il déclina dès que sa maison coimimença
à S'étendre et nécessita un grandi nombre
d'employés- Les gens s'en étonnaient II avait
lei monopole d'un excellent article. LeS cOtodi-
tions dans lesquelles il travaillait étaient fa-
vorables. Il avait ron: iimportaut capital; Q
connaissait la moindre détail de EH maisoin, de-
puis la matière première jusqu'au produis)
tenmiiné. En apparence,' il était tuii Iiomimje
d'affaires parfait. Avec tant d'élémiente de
succès, pourquoi échouav-Wl? C'est qu'il ne
conipirenait "pas l'importaûce des e(mjployési.
Q savait oomîment obteniri des résultats lui-
knjême, & ne savait comlnaent en faire obtenir
aux aîultres. H s'entourait d '̂empiies fin!édiOi
créa qui acctormjpil3ssaien;t Wne besogne médio-
ere. Quanjdl il avait juin exoelileut remployé, U
le traitait plutôt compte loin serviteur que
cOmUie tain hOïri|me. H ne savait wrer ce qu'il
ji avait de bon ou lui et raremjent il le gardait
longtemps. Sous beaucoup de apporte- il
était Un boanftne rtetala-rqUabSe, mais il ne ctob*
prenait pas ^importance cfes bOmimleBi, d^rrièna
lies canons, et son personnel, du haut en bas.
Se (-omposait d'hommes metompétente. Quand!
ran homme doimipétent Se trouvait parmi eux!,
sa valeur n'était pis appréciée. Et il arrivai
qU'aU moment Où sa imlaison jurait dâ rappof).
ter de beaux bénéfioes!, ejle sa mftt ai déclineir.

Eu recommandant les hrormmeë jeunes, coït-
plut M. Hapgood, je ne prétends pas mécon-
naître la valeur de l'âge et I'expéri'en;c»ti
Peu de maisions peuvent prospéreri avec un p-
sonnel composé de. jeunes gens dont l'exjsjS.
rience est forceraient limitée. Mais quand 3
y a trop de personnes âgées, c'est H gin!
signe infaillible que la maison décline.

Tofus les genrea de ctetoimercs sa î odifioUI
pcofondémient aujourd'hui, et l'homme yui;
p y a cinq anfi, était toflf à fSit à la nalof.
•Se» Se sa tâche, est deroitfo» d'Une incomptS.
tenoe absolue. Donnet i, œ(ji homine nine situas
tion prépondérante, c'est ajoute» à la mfc&.
son un poids mort qt$ JL' « handicappera » foru
j^emeni. Beaucoup de patrons ne peuvent faire
autremieni parce .que, ils n'ont pas eu 1$ g^gj ,
•ggyj&ttag ds _ i-_ _m_~_iî_mê g ^êt K

• Pomlnïe Mm l'avons dit bj ef- Ys_WSlB W
change Gay et C5e, rju'e de Hesaei, à GenèMft
vient de découvrir qu'elle a été victimie d«
la part d'un de ises fondés de poulvoir,! Jtdetf
Canard, d'énormies détournemeiits qnji atteiS.
draient, d'après certaines é\a^uj ations, de I
à 500,000 francs. . . . , ' J ,  .

Voici compieut cette e&toqUierié s'est̂ epio!»|.
yerte. Jules CSanardi qui était employé tf»
puis uue di2aine d'années dans la mlafeon Gtagf
e,t Cie, s'occupait plus particulièrem)eiait m
Ja Bourse. Samêidi dernier, il s'y rendit cota*
mie de ootultume. M rentra au bureau vert
Itnfidi et annonça à M. Edouard CrémielUx,
fondé de pouvoirs égalemien't, et aux ero,
<ployéB, qu'il se renidait a Imtmensee, afiii
d'acheter des .timbreBr-poste ; Canard éiMf à
en effet, un grand amateur de timbrée et S
possède Une fort belle collection. Il déclats
en outre qu'il serait de retour le lundi snatjp
pour la Rouilse. ¦ ,
, Lundi matin, Canard n'était pa!S rentré. 08
pensa qu'il avait manqué le train, Mais Vaifc
quatre heUrea de l'après-mïdi, la maison GStW
recevait nn avia de la Banque fédérale lui, ijE
clamtant 3000 francs. M. Grémieux en fut fort
surpris, car la Banque fédérale devait avoir
des titres en couverture. Cest alors que H)
Crémieux fut pris de soupçon ; il ouvrit le tt>
roir de Canard et trouva, bien en évidenClB,
une lettre de Canard qui lui était Siresa»Î!a
L'escroc miettait M. CrémieUX au courant dt
S:es agissemente. , . i '¦ •

Dans cette lettre, Canard dit, efi resUWBr,
qUe, sa situation étant devenue inextricab^
îl prend la fuite après avoir! comtois des d&
toUrnemente dont £1 ne peut lui-mâmle fixer h
imlontant. H ajoute qUe tout ce qui peut matt*
quer danS & Maison a été dérobé pairi lui, m
traite de misérable et supplie M- JàcqU^f
Gay et M. Edo ĵard Crémiieux de lui pardefr
n,er. i i  ( • , ,; On jng'e du désespoir de M. CrémienaS f
la lecture de cette lettre. f - ; ;

On feTippose qu'à son départ du bureau, Ofi.
iiàrd a dû prendre à la gare de CornaVij
l'express de Paris, daim!idi 35. Un ma(n;dja.|j d'il)-
rêt a été lancé contre le fugitif.

Canard avait pu longtemps spéculer Bfflrfi
donner l'éveil à ses patrons ; car, pour ses
opérations, il se servait du nom! des client»
•réels de la tojaison. Leurs comptes devenaienrl
débiteurs sans qu'ils le sussent et Canard sic»!
daiti la différence, Lonsqu'elle lui païa'issat!
trop grosse, le plus trouvent par des titres
qu'il puisait dans les dossi-ers d'autres clienit»
et rsur lesquels il demj andiait et obtenait fajoi.
dément des aVanOes. C'était très habilement
jouer. Canard a surtout utilisé cet a^gem*
pour solder dés différences qu'il devait è
jrParis. Mais il se souciait trntoins de payer ke
detitos contractées sur Ijai place au: nom! 3p
cliente de la miaieon. ¦ ; ,

Jules; Calnardi qiii a déjà dissipé la fortttËri
J^guée par son père, laisse, dans é. nijaîfjpH
hypothéquée do liai rU,e des Prom|enades, u»
femme ej laJtffl|es. ejt, U:U fila d'Une; dizainia d'a^
aéeS. ; I I i i i !  ! I ; ' , ¦

Colossale esoroqnerle

ITALIE
Arrestations «n masse.

[A Palermie, hitodi, On _ procédé à l'arJ»
Itation de 500 personnes mêlées à l'agitation
«pro Nasi». Ea même temps, de nombreuses
perquMtiioins Ont été opéréies : elles Ont ÙS,
découvrir des dépote d'armep et dé munition^
cacbéa cn'ez dea beutiquiêss et dan^ des nyaiV
sons privées. t [ , ? , - , . ; i
. Parmi les -JH WB,' îï % a dé nom.bi*»*«anarchistes- La comité de jp irotestattàon «p«g
iNasi» a décidé de provoquer la déniàesSoffi
collective de tous les députés siciliens posa*)
faire élire M. Naà dans toutes les ojroonsorijp.
tions de l'île. Une dépêche, conçue dama â«ft
termlea impérafifa,- a été adrr3e*sé»\ ft m
effet, K tous lea députés. I \ 1

L'excatatioa, Snirtofait dans les gefiies' vS^
Bevienil de _p _ i en pjlus intense : on réokn*
partout ia s^parfitiofl dâ in, SÀcjAi d  ̂r^di _ mm A . .

. .  

• M u " '" :

; *3LCUV elles if rang ères

— VENDREDI 26 JUILLET 1907 —

Sociétés de musique
Musique l'Avenir. — Répétition vendredi, & 8 b. et

demie du soir , au local (Café des Alpes).
Philharmonique italienne — Répétition à 8 '/>•Harmonie Tessinoise. — Répétition à 8 heures et

demie du soir au local.
Sociétés de chant

Helvétla. — Répétition générale à 8>/s h. du soir.
La Pensée. — Répétition générale, à 8 </» beures.
Union Chorale. — Répétition, â 8 '/» du soir.

Sociétés de gymnastique
Hommes. — Exercices à 8 >/ « h.

La Chaux-de-Fonds

/ mt 0-ABONNBHEiri
franco pour 11 Sillili

fin an fr. 10."*- ï
Six mois.. ; « ; • S.— '"STrois mois. . '. ; » 2.50

PonrrEtranser 1* port «n lui.

wim tÊ Ë S s m
~ - - i 9 nm *t iwpm
lHm Um tmo-&~r_àf aut certaine fmyoattÉB

P ea traite k îorttSh 47̂
fKS aloimom d'tmt «napp^TS oentnWfc '*7™ *
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I n , - - r -  —^—— .. ¦ —T—* T 1 ' 

, ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ . — -ç... , . 
^
|—n—1—T-nr»'
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6 FEUILLETON DU L'IMPARTIAL

PAB

MADAME C. CARLO

! ' H m tféfeïfi m,' tffe Ta'Mi Keïï -SeM,
Ww boutade passagère, l'explosion! mjoimen-
j pnée d'un désespoir enfantin, c'était gne idée
Wcctaeillie de longue date, discutée, Gombi-
taiée. Dans une épouvante de tendresse pag-
Ékonée, ele lui avait fait jurer de ne jamaji a
rfSluB e'ajrêtei! à' ces pensées de nuori H yj
«vait de oëlai deux ana; il Bvait tenu parole,.
aa imjodnS j ians ses épanchemen'te salerne les
pHuS attristés; mais qui pouvait dire de! qui
tara passait 'dans cette âme BilencieUsôï Elfe
tféBf ài longtempsi près cfe î  songeant et prianlt
M toute la nuit cette: larme surprisa suc
i-a jioue du petit dormeur tr^ah^t sont isomu
imedj ; elle la sentait circuler Bjyseo son sang
riahs la fièvre de ses veines; ae pouvoir rien
jpjour ce pauvre être faible, endolori, blessé
pp n ij Bi 'dureté de la yje? |Qafétaient-ce, près
de ptertîfi© peine aiguë,- que les -miôoompteiâ de
jbtan propre ccear, ses1 intiiijleë regrets, ses
irftïns et cruels désirs? Bien ce l'intéressait
1 cette heure que ia tristesse diel cette âme
ifen t̂ humilié et froissé. Plajï Hfa; t̂antv
H souvenir de R/oberlyj ne lifoUval place dans
Mal pensée; la petite larme de Ifichanî Paa
levait chalssé plus sûrement qUja. B'gfti gs Je
feftre J*oR|j J'g%* de m mteiM* J ' i A i f f 7 '

.. v ¦ Q

r Keslfôs «98' Htëflg ! Page §8 JE* 0»,- Ge?-
>Btaine de MasisieU avait été presque gussitôt
!*• /-t Gf Mw&TàL Lea imoHoM da ses» £&*&

.ctoiîiEiervate'û'r ifeë S*êfë, &u^ï Keïï qS«a Ses
goûta, l'obligeant à résider à la campagne,

> ii s'était jugé imjpropre à diriigjer et à surveil-
ler réducation d'une jeune fille. Gennainjâ
ne rentra dans la <maisoni paternelle qu'à dix-
Sept ans, juste à temps pour épouser Charles.
Duvivier, que des amis de M. Massien, sin-
cères sans fioUte eu leUrs illusions, avaâenifi
présenté et chaleureusement recommandé. Du-
¦vivier sut plaire au père et à la fille par uni
air de rondeur, de bonhomie UU peu rode,
sous lequel se cachaient une grossièreté na-
tive et tun égoïsme peu comhiiun. Q n'avait
guère de fortune, et travaillait chez uu notaire
de Neyersr, il annonçait l'intention d*3 fa. suc-
céder; mais, à peine en possession de la dot
de sa femme, que la loyauté candide dé son
beaU-père avait \aissee à eaj disposHàonv BuS
lieu d'acheter la charge de son patron, ginsi
que cela était convenu, il partit avec sa1 jeune
femme pour Paris, où il s'installa  ̂prétendant
qu'il y gagnerait plus d'argent avec moins de
peine en «faisant des affaires». Lui seul ga-
vait, et peut-être aussi Son ami Lnérissey, ce
qne recouvrait (de bien ou de mal cette .va-
gue formule : «les afiaixes». m., de Masisiteu»
après quelques timides et vaines protes^titorns,.
n'avait pas tardé à prendre sy retraite, pour
aller vivre près de GiVmaine. Lé. père et lt*
Elle avaient eu le temps, dans le court inter-
valle entre la sortie du couvent et le mariage!
de Germainê 

dé s'attraicher Pua à l'autre pat
lune si étroite et confiante tendresse que leurs
Vies ©u étaient! dévenues presque inséparables.
La n^sinteUigence qui se révéla prompteimiamt
entre les deux époux fut pour M. de MjaSsieU
loue caisants douleur. Germaine p^ait bien es-
eayô de lut cacher ses déceptions ei ses dé-
goûts ; la violence et le sans-gêne impudetnl dé
Son juari rendirent) inutàje sou çot&âgeux ef-
fort,- Les défauts d'une nature vulgaire^ lai
lourde peirsonnalitâ ide Charles Dffivivier, fieu
aua en laisse duranl ses années dé smjâdîoaritâ
laborieuse e* précaire,- s'enhardiTenî, Ba car,
iVreat, prirent proiaptement leurs aifltes dana
kn m®&M jÉÉMÉtf SB» M j - t e àx M  EU.

__MS_% De goût deâ ]^uîs^n'ces matérielles
Se développa en proportion des facilités qu'il
([pouvait à |Le satisfaire,' et, le n*«ystère dont il
avait enveloppô d'abord ses grossiers plaisirs
loi devenant (bientôt à charge, il dédaigna lea
précautions et afficha même avec une sorte
d'ostentation son taiépria pour le préjugé gothi-
que de la fidélité conjugale. Des demi-mote'
d'une vanité impudente informèrent Gerîmfiine
de certaines bonnes fortunes fastueuses, dont
le prix même ne lui était pas caché. Si Ger-
tnaine avait étjâ jalouse, le supplice eût été
intolérable: mais la bonne volonté, qu'elle
avait .apportée dans le mlCriage et que sou
mexpénence avait) pu prendre d'abord pour
de ramour, n'avait pas résisté longtemps aU
jcontact d'une nature si inférieure à la sienne
ett) aux procédés rebutante qu'elle avait dû
"subir : elle s'était détachée, repliée sur èlUe-
[mlême, n'accordant à soin |mari qu'une Boùmis-
Sfen frOide, seerètemlent révoltée. Il l'avait
senti, en avait souffert dans son amoUr-prO-
pre et s'en! vengeait à} sa manière par de
pesantes épigrammes contre, une stipérrionte
intellectuelle et morale dont il était framilié,
raillant ses goûts délicats, les fines sensibi.
j ités de son âme d'artiste inconsciente,, la
harcelant de ̂ tUTonnages énervaints; s'il avait
espéré que ces écoaurantes, confidences ramè-
neraient p|ar psi jalousie à au-elque otm|ba*;e d'i-
impUT, il s'était trompé e* ue réussit qu'a la
¦rejeter de plus en plus dans un' mépris hau-
*ain. Elle supporta tout, cependant, avec w»
inconcevable douceur tant qu'elle ne fut pas
atteinte dans ses enfaints. La venue du petit
Richard, débile et malingre, lui fut une épreu-
ve,- qui souvent dépassa ses forces ; elle eut
des Snjstents de révolte dévaut l'injustice du
père, sa partialité affichée pour l'aîné; de
ues fils, qui flatteit seul amour-propre.
; Un paix qu'elle s'éipjt efforcée de mainte;
joâr au sein l*ol miéiiija'ge par dé dura Bacrifi-
iaes fut plus d'une fois rùmjpué»; toujours à]
ses flëpenis. Dé ses offensante oonfiits, elle
sortait afa^oînjdrie | Isés propres yeux, nioins
f&btt mil SH*S M mmm H mmk®

quî B'offraîenj h d'élles-Mêmey S cette feSiWï
jeune, sédu'sante et cnialheureuse. Les défaj li*
lanicea s'enohaîne!i$ : vaincue dans tu patàencej
dans sa douceur coutnimière elle perdajt cette
fiance en elfe-rauême, et l'énergie de son âmS
rloyale, nsée par des luttes indignes, chance*,
lait, aux prises avec des périls d'une inadieus**;
douceur : elle résistait pourtant, par vert*;
innée, par piété sincère. Mais une lassitudfljj
uni dégoût rmortel, souvent lui étaient touttf
joie de vivre. Sans ses enfante, elle eut proi'
bablemmt cédé la place. La crainte d'un par*
tage entre elle et le père lui faisait rejeté**?
avec horreur l'idée d°uà divorce et celle niênitf
ide la séparation (quî y conduit, d'accord en ceîf
aveo les justes répugnances de sa conâciencj
religieuse. , • ¦ i¦ M. de Massieu approuvait ce aouoie scrm
pUIe de sa tendresse et de ua foi et rencoU*H
rageait dans oe sentitment d'endurance et de!
Verte. Aussi fut-elle stupéfaite, lorsque se prifc
tmlenant un matin, selon sa ooutumte, avec lui
dans le parc, après un silence qu'elle a\ aji|
plusieurs Sois Vaineiment tenté de rompre",a
lui dit avec une brusquerie qui trabissaj l
p,e secret de ses longes pienaéea : -

—r Après tout.', la séparation ,1e dïvoricS
imiême, vaudrait im|ieux peut-être... i

— La! sép t̂iou ï-* Q|o.â viûStez-vous dirai
,cher papa?. ' i } .1 ' i

— QUe vivre ainsi, inc^fraitêé, mépriaéelj
Krlutaliséê est iimiposaibleL. • \\
, — Vous pensez à Charles*.;, Il ne faut pa||
exagérer... il ne n/a jamais sajOité^-eUemeajl
brutalisée, je  vo!H3 rassure..v '• i" \ '¦'
i —^ H n-*) mtaUquerait que ceK qu'il se ml|
à' te battre!... Q s'en! garde bien, par pr*
deqce, d'aiileUrs... Mais, n'est-ce paj3 une piri(
•b>rU,t!aiLi,tev quand il froisse dé parti pris tes sea>
tftnpnts les plus légitimes et les plus délîca#d
tes idées, tes croyances qu'il affecte pujbliqo*
Itajent de mépriser  ̂comimo Une preuve de 

H
faiblesse d'espritu quand la vie conjugale BK(
r^ajj BpJ^ U _ I» $m Sfia^iWte tyrannie

& tikim-lc-
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9, RUE NEUVE |i.A CHAUX.DE-FOWDS | ,^..,.!! ^^

ESSENCE de SALSEPAREILLE $T$SŜ
Ia p,ut pul8Mnt Di&

1 litre (Mode d'emploi), 6 fr. — 1/2 litre, 3 fr. 60. — 1/4 litre. 2 fr.

"¦~ MARIAGES
dWAM»"»- UtO MMILLES Tontes personnes désirant se marier

dans de bonnes conditions doivent s'a*
-mn_ . y _ dresser à Mme Constance Kunzer. —
alliez 7_ 7 Ë̂P_l Célérité, confiance et discrétion absolue.
BaH^sPlIla Rue du Crèt '*54' Gb.-de-Fonds. 741-23¦-—-*»-îii«r g( u ,'oeenpe pas tt personnes dhorofu

.jy Cabinet de consultations :
«T Te TF 0 * 8 Jbte-ux*»-»» <a.x*. aolx*

SOCIÉTÉ DE CONSOMMATION
Jaquet-Droa; ST, Numa Droz f i t, Ifoma Droz 45, Parc 54»

Industrie 1, Nord 17, Fritz Courvoisier SO, Doubs 139.
Dn 23 Juillet au 14 août, ' ~ 

H-5827-O 18045-7

Payement du Coupon 1907, S °|0
anx Boréaux de la Société, rae Jaquet Droz 27, chaque jour de 2 ft 4 heures, le Jeudi
excepté. _

Répartition aux acheteurs 10 "lo
dès le 28 Juillet, tons les jours, sauf I* SAMEDI, de 7 heures du matin à 10 heures
et de 1 heure après midi ft 8 heures, dans l'ordre des numéros délivrés.

BANQUE FEDERALE
'SOŒBT4 4H0HTHE) 2803.

LA CHAUX-DE «FONDS
Conra dea Changes, le 25 Joli. 1907.
Ko»» ¦snuau aujourd'hui, Mal million» laper.

tMtlM, acheteur» en compta-courant, on in comptant,MM '/»»/» d» commiwion, de papiar bancable «nr:
EH. «•«*»

Ghiqna Parti ldO.OlV,
ttaatm Conrt et petit» iffaU Ion-». si/.lOD.Ol 1/,-—"*' g moi» ) iccept. frinçaiie». 8>/. 100.03V,1 moi» S aùnimam 8000 b. 3</. 100 06»/,

Chèqne 25.18
«Im Court et petit» effet» lon|». * IS.it
"-"""* » moi» 1 acceptât. an|laiiM 4 15.16

S moi» j minimum L. 100 . i SB. 16'/»Chèqne Berlin , Francfort . in 87'/»___, ,_, Courte! petit» effet» long» . >, in.07>/,
""""I* s moi» ) acceptât, allemande» s*/« 113.07'/,1 moi» J minimnm H. 1000. fi ', 113 17%Chèque Gène», Milan , Turin "V.ioo.OS
-hK. Court et pelit» effet» lonft . . 100.08
•**" * 1 moi», K chiffre» . . . .  \ 100 12V,

I moi», 4 chiffres . . . .  * 100 Î1V,
m, . Chèque Brnxelle», Aa»an. * 99. 7S
RUIIU làlmoii , trait, ace, 3000 fr. . «9.75

Nonaec .bill., mand„;J«t4oh . * «9.7S
ÉUliré Chèqne et conrt . . . .  f/ > 90f *eO
S!«..J - » 8 moil' *•¦»¦•¦ »«. *"'• «O00 ci >08 80¦Mwl . Non acc.,bill„ mand., l<t4ob. °|'»t08 DO_. Chèqne et court . . . .  ° '> i04 .6O
Hull . Petits effet» loris » 104.50

1 t S moi», 4 chilfttl t | (04.50
fcw-Tlrk Chèque. . . .  * 6.18%
SUSSE . Jniqn'à 4 moi» . ; 

^
QiUtU d* kinque françai» . ; ; . _ 100 —» » allemand» . . .  12] 87V»» » mise». . , . . 1.63», . » anirichieni . . . ~ 104.46» » anilaia . . . .  '" 25 . 18

» » italiana . . . .  ~~ 100 OS
Enin» d'or t • "" 100 

rain» an|lai» ~ 15.09
da 10 mark . . . . . ~ 24.«9V,
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Office des Poarsnites au Locle
Vente d'an kiosque

aux enchères pbllques
Lundi 29 Juillet 1907, à 2 heures

«près midi, il sera vendu aux enchères
lubliques, sur l'emplacement môme, un
kiosque situé aux abords de la dare des
'oyageurs du Locle.

La Tente aura lieu contre argent comp-
tant et conformément aux articles 126 ft
189 L. P.

Le Locle, le 34 Juillet 1907.
OFFICE JMS POURSUITES:

Le Préposé,
18198-3 Oh. CHABLOZ, not.

ftniBtaAi
A vendre anx Crétêts, en massif ou par

parcelles de beaux chésaux à bâtir. Prix
avantageux. — S'adresser à M. Emile
Sommer, A la Civette, rue Neuve 11.¦ 12390-14

A &<&wim
pour fln septembre au octobre 1907, rue
Oénéral Herzog 20 (Place d'Armes), plu-
sieurs logements de 4 chambres, cuisine,
corridor, balcons et dépendances, jardin
potager. Prix, 575 et 600 fr. par année,
•au comprise. 130944

S'adresser à l'Etude Ch. Barbier, rue
Léopold Bobert 50, ou M. A. Zwelfel. ar-
ahitecte, passage de Gibraltar 5 a. H-5614-a

A travers l'Océan!
Passages en cabines et 8n classe, ainsi

oue le bagage des voyageurs, depuis la
Suisse, sont soignés par paquebots rapi-
des des meilleures lignes postales pour
tous les pays d'outre-mer de 775-25
J. Leuenberger&C , à BIENNE
et ft BERNE, Barenplatz 31, Agence prin-
cipale pour l'émigration. — Représentant,
M. Ch. RODE-STUCKY

à La Chaux-de-Fonds
27, Rne P. JeanRtchard 27

MONTRES
en tous genres.

CHAINES diMOHTRES
pour Dames et Messieurs.

4516-18* Articles depuis 2 francs.

HORLOGERIE-BIJOUTERIE
RICHARD - BARBEZAT

rae Léopold Robert 33.

Ensuite de la publication faite dans les
journaux locaux par la Laiterie Coo-
pérative et des bruits qui ont circulé
depuis, je tiens à déclarer publiquement
que c'est après démission honorable que
j'ai abandonné le poste de Desservant
des magasins de la Société. 12972-1

Frédéric JAMPEN.

EMPRUNT
On demande à emprunter pour la

81 octobre 1907, une somma ds

45,000 Francs
contre garantie hypothécaire en ler rang,
sur une maison de fort rapport, située ft
La Chaux-de-Fonds.— Adresser les offres
à M. A. Bersot, notaire rue Léopold
Robert 4, à La Ghaux-de-Fonds. 12704-1

Cabinet Dentaire
Rue Léopold-Robert 58,

La Ghaux-de-Fonds 4107-4"

Eugène Coigny, Mêd.-Dentlstf
Paul Hagemann, Technicie»

Dentiers en tons genres
Spécialité de Bridge et Couronnes faïenca

Prix modérés. Prix modérés.

Extractions
garanties sans donlenr

•A!& îSfeft
,
«ai& «?$5f» «Î&Ç» «$!&

A LOUER un

Café-Restaurant
bien achalandé, situé à La Ghanx-de-Fond'
dans un quartier très fréquenté. — S'adr,
par écrit à M. A. Bersot, notaire, à L»,
Chaux-de-Fonds , chargé de rensei-.
gner. H-5357-G 12625-<
«—.— ¦ um—»m—un— -T

pour de suite ou époque à convenir
Industrie 9. Sme étage, 3 piéces et dé>

pendances. 40 fr. par mois. 8046-26*

Pour le 31 Octobre 1907
Léopold Robert 13*2. Appartement

modernes de 3 et 4 pièces, eau et gas-
lessiverie et cour. 804.

Léopold RobertTSrî 'SSdances. ; lia*
S'adresser à M. Uenri Vuille, gérant

rue St-Piarre 10.

HOTEîIJ
CAFÉ - RESTAUEANÏ

A vendre ou à louer pour cas impréru
de suite ou époque à convenir, petit hôte',
avec café-restaurant existant depuis nom-
bre d'années avec toutes les dépendances
et petit atelier pour n'importe quel mé»

I

tier, bonne clientèle et prix très inodéré.-
S'adreaser rue de l'Hôtel-de-Ville 43, aa
ler étage. 12679



FRANCE
L'aventure du nocher.

Bile n'est pas t»anafo, IWûff lÉtë donï S
été victime le cacher Jean V..., âgé de qua-
rante &P&, demeurant à Clichy, rue Vas-
som, lofîi il tpent en m|êmé tetaijps *utni débit* de
vins. ¦. t i •

Hier Hoir, Vête dix heures, îa; joWnée ter-
minée, ayant frais tonneaux vides â ren-
dre à Pan C-'e ses fournisseurs demeurant
à1 LeVaUcds, il unit les trois fûts dans sa voi-
itaire et parti). H- ferait dire qu'à oe mwment
'dép» y .x. était légère*mént énïai à la" suite
des niir^bpeluX petits verres absorbés après sera
dîner. " i ¦ , \ . >. » :

Sjoi- le gairdofartei il fît ëWctote de Nombreuses;
dations chez les marchand» de vins, fina-
lemlent, *rîae Vallier, à Iiavallofe, ne sachant
plus trop éù il allait, il s'eiijdorimp SUT! son
siège. i i ; f • i « r ; , ;

Des rô^éurS qui pasaieinÇ flairant Hné
bonne aubaine, grimpèrent sutl la voiture et
oomjsjtatant que le cocher ronflait ooimime Ua
MenbeureUx, arrêtèrent le cheval cpri, du
resta ne demandait pas mieux. i

~V:J. fut consriendeusetolent fouille et sonl
piortte-iniloninMe, contenant 60 francs, lui fut'
enlevé. Les filous dételèrent ensuite le che-
val ét l'emmenèrent avec eux. Quant à V.'..,-
touj oMria pjongé dans un sommeil de pliopiiPt*,
H avait été descendu de son siège et installé
datas l'intérieur. On lui avait plapê ensuite
ges trois tonneaux sttr de corps. . . s

Quelques instants après, des agents cyclis-
tes, passant rue Va/Hier, découvraient le fia-
ore abandonné; on devine 3,eUr stupéfaction
m "ijouvant Y... flâna l'inexplicable situation
gUe nous venons d'indiquer. ' /

Le cheval moquant, quatre agents V.etJsîs
ATI poste s'attelèrent à sa place et tiaî-
nèrent la voiture avec V..» ronflant toujours
BOUS ses tonneaux, jusqu'au commissariat! de
Levallois, tou Y..<. a passé loi nuit. Réveillé
enfin dans la matinée ; il n'ai pu foUrniri au-
cune explication, ne se souvenant de rien.
L'aventure l£i a (rpûtô sion porte-mionnaie et
KoU cheval.
La chatte de l'ébéniste.

i Une ébatte qui prévient ffie jt t̂a^aplie'
et sauve son maître de la mort, ne se voit
pas tous les jours , Cest pourtant ce qui
S'est produit la nuit dernière/ au no. 82 de la'
rue de la Polie-Itegnault, dans le/]u|ajrtieri de
fei EojjUetfe à Paris/ ( ,
. Le rez-de-chaussée dé cet imitoéublie: 'est
occupé 'par la boutique de l'ébéniste Delfino.
Oelui-ici a amjénagé ea chambre dans son B$>
fter. : • ¦ , ; . v i

U était m pWpIuS dé minuit, ls nuit der-
-aièré, ItorsqUe les époux Blayon, — les don-
cierges, — dont la loge est contiguë à, la boraV
tiqUe dé l'ébéniste furent réveillés paît les
rmjiaulemente de la chatte de M.> Delfino.
¦ Es allaient se rendormir, mais les mlaule-
intenta reprirent sans discontinuer.

Ayant prêté l'oreille, les concierges crû-
rent percevoir1 dans l'atelier de l'ébéniste,;
Uni crépitement de flamanles. Us ne se trom-
paient pas : Un "Incendie s'était déclaré dans
3A botifàqUé voisiné.

Ba se levèrent en hâte ét éolrnfmé ilafyijrtaieint
de leur loge, ils virent venir à' eux Del»
fine qui éfereignait la chatte sUr EB poitrine.

A "demi "asphyxié, l'ébéniste expliqua qUe
etal chatte Venait de le sauver de la mort.

— Elle ur/a sauté sur la poitrine et m'a
réveillé, dit-il. Sans elle, j'aurais été brûlé
vif.
Les fantaisies «le la Coudre.
¦* Un Violent orage s*est abat-M hier maKn;
pur; Balgnols, uns pjertûite commune du départet-
plejnfli du Va/. ' ! < l < i
,' La1 "foudre é&ï loimlbée BUS lai maison de ML
Bonbalud ét l'a fraplpé alors qu'il était occu-
pe dans le grenier à fourrages. La fluide a'
téduït ses vêtements en lambeaux et l'a renl-
iversé. Lorsque M. Eoubàlud revint à lui,
ton oomsttajta qu'il avait les jambes paralyf.
f iées  ét qufil portait dé nombreuses .% proi-
jfanjdes blessures sur tout le corps. I (
I Lef fluide a! ensuite pfearcé la rararaslle él led
(Bafonds, ét a rtravetrHé plusieurs chambres,
îu-iE-amlt les glaées et les tableaux et détério-
iraW de nombreux objéttk Après être descendu
pair la càémiinee,. SI est allé se perdre dans
Jane cuvette pleine d'ealu, où Mme Boubaud
se lav t̂ les mjajoj}. Elle n'a héyr^useaejnS
ŝ été blesse» T "

Une chauffeuse qui brûle.
Un alccldent biKaïre ét d'une cfeïîaîiïS ^âl-

vitô ^Test produit, datas la soirée dlneir, èj
l'eStrénTÔitô da la1 côte de Vilé-d'Avray, su»
hl troute qui relie cette localité à, SamV
Cl'oud. ' r • ' ' ; . ,
i Une vo'rîuré g^^Woibilé dans IaÇfielIs îroSS
Saines avaient pris ilace descendait fort ra-
pidemie(n,tl la| côte. Le véhicule était) de pjetitéa
dimensi'OinS, si biett que l'une dés voyageuses
avait été obligée de t'asjseoir aup. le nicher-
pied. r i ' s. r i t ! ¦ ,

frkmdà,în; en vît s'eS vêïemèhfë ŝenflanii-̂
mler. Affolée, sains attendre l'arrêt da rautio-
¦mobïle éni pileine vite<;*8©, là! nâjiUieviireuBe s'é-
lança suïi la rouft'a et yi demeura inanimtée.'

Quand on put accourir auprès d'elle, lai
Jeune femme éfaàt très grièvementl blessée
en diverses parties du "corps ©t assez sérieu-
serûeUt brûlée aux jàimibesi ,

Cet aiceident a, paraît-il, été occaisionnê pjaïi
des étincelles piarlàes d'un des tuyaux d'édhapi,
pâment de FaUii*»nwbîlé, qui ont mis le feu à
la robe de la viétiine. ' *
La rareté du vin M

1 Un de nos lecteurs ïibUs" ïratesmieï une ©'S-
•culaJire qu'il vient de recevoir du Midi et ainsi
conçue : • i |" , i ,

«Datais tous nbS vîgnoHes lai vigne gfésen'fie1
pJd très bel aspect et si oertaines pjLainetf
sont aittaquées depuis quelques jours par IM
imfldew, li| généralité n'a rien à envier aux
meilleures années. La fleur est passée dans
de très bonnes conditâons, le raisin est beau
ét safe; bref, sauf intempéries, nous devons1
avoir une très bonne récolte. i i ' ;

Maj lgré cep belles BippareUcéj i leB pKx! Bion'fi
ifirès fermies et ont tendances à| ajrrivéri à
V fr., 1 fr. 10 le degré; « celai tient à la rareté
dep, bons vins et au stock excessivémenit réduitl
resiaint à la propïlélé eu entare lep mains Su
commerce» 11!" i . . _ • i__ On est du Midi ou on ne rest gag, q"ué ajabfel

ANGLETERRE
La vie au théâtre.
, On se rappelle que la joyéUsé ëquipéé da
¦Kcapitaine de Kcepenick» a fourni mlatière à,
|on auteur, dramiatique anglais poun un vaude-
ville, .gui a été joUé avec succès à Lon-
dres. Or, voici qu'un journal anglais annoncé
flU'UUe autre pièce a été tirée pan M. Jpîmies
3uroe de la fameuse affaire de la camaplla
de Ja cour de Berlin; qui défraya toute li
presse et dans laquelle les principaux rôles
étaient tenus par MM. de Molkte," d'Eulen-
bourg et Haïden1. "> ' *

La pièce s'appellera 1*3 « Table ronde dé l'Emu
Jîereur M et sera donnée —i à (Moins qUe îa O&BH
sure n'intervienne comme elle l'a fait récelm).
mient pour le «Mikado» —iâ Londreja, l'hi-
ver prochain. ' ; ; ; , | ,

Nouvelles étrangères

LA TIMIDITÇLEN ORIENT
Fort comme un Turc

et doux comme un mouton
Les Tuircë ont une réputation1 proverbiale

de force. Le peu qu'on sait en Occident de
leur hjstoire consiste en scènes qui évoquefflit
des idées de violence bien plus qUe de timidité.
Qui autaît cru que la timidité soit cependaiat
(on dea fléaux de l'Orient en général et dea
•Turcs en particulier!? M. Daonoglou, qui
est Turc, et par ailleurs un médecin distin-
gué, vient de faire ai. Ja Société d*h.ypnolo-
gie et de psychologie, à l'hôtel des Sociéu
tés savantes à Paris, Une conférence qui
jette un jour curieux suri ce sujet inattendu.

Non seûSlelmient les Orientaux sont timides,-:
fct-t-il arffinnré, et dans une proportion telle
que 80 % d'entre eux lsont affligés de cette în-
fîrtmiité, mais leur timiiditô est telle qu'elle
Se présente comjnte une vraie plaladie, Une
nmailadie ancienne et héréditaire, a La cause
principale en réside dans un systèmle d'édMca-
tion généraiemjent très défectueux.

En Orient, entendez par là Ja Wrtfuîel ét
l'Egypte, (le conférencier avait liànlité son sujet
â cea deux pays), en Orient comme partout* on
trouve des exceptions. H existe dea pères de
famille de cœur tendre qui élèvent leurs
enfants à l'européenne, qui sont familiers
avec eux et qui les traitent affectueusepiient,
taaàs ce sont des exceptions. En général, le
père de famille est dans son mtérieUTi uu> des-
pote absolu et irresponsable. L'usage veut
que lea jeunes  gens lui témioignant leur res-
pect en gardant Un silence absolu et en res-
tant figés comme dés statues en sa présence.
Jusqu'à vingt ans il leur est interdit de preni-
dre ]g paroje: devanj Mi fûS-.Cé Eto&ïl depâja*-.

de* U*iimt»o¥3e qu'elle éx^Edfilaîff, ét Jfâ fiel ffeluV
vent prendre part à aucune réunion en mê-
me temps, que lui, soit dans la Maison; soit
aiUetura. Des imiœttna se pout riataitefflement
étendues aux rapports entré miaîtreâ et élè-
ves, entre patrons et domjestiqnes. Si tan
élève interroge son maîtne, le plu» BeUvent
celui-icii le ramène aUx convenances en lui
disant 'dlun ton rogue: iTaiseznVousT Dans
les diverses prof essionja, lés apprentis' ne eo-oili
pas beaucoup mieux traités que des botes. Rxeni
n'existe de comiparable àj la bienveillance des
.vieux pour les jeunes, à1 cette préoccupation1
(constante d'éveiller l'esprit des enfante ét
d'exercer leurs façufiéfl ioiS^ectuelleB qu'on
observe énl Europe. ¦' . j
, De 1$ cette sorte dé tirfflïdité pathologique
que dénoncé M. Damioglo'ol. Eeprésentez-vous
cette cause agissant sur le génie oriental PSQL
dant de longs siècles et Vous vous expliqueriez
son histoire. On trouve en Orient des indivi-
dus (tout aluesi bien doués, tout aussi caplalbljeB
d'une forte instruction qu'en Europe.; Que leur
"¦r^qua-t-il pour jouer un rôle ? De l'ini-
tiative. H ne faudrait pfâ presseri heaUcoupi
le docteur DatatogloU pour lui faire dire
qUe ce manque d'initiative est entièrement dû
W ce système d'éducation détestable.

Pottr les gens qui croient à reffitiacvfiô
Be l'éducation, il apparj ïïîtra qu'il pourrait
j| aVoùi beaUéontp de vérité dans Cette thèse.

Légumes mûrs et fruits secs
f" Après Pairâ», BruSielleS vîenit .dé ciofûnaîfe'eU
piaei fois dé plus, lés fiévreux et annuels con-
cours de Comédie ét de Tragédie!, accomplis
Selon les rites tradiitionrielB.
' Oommé à Paris, cette journée fut' a*»̂ tlollé-
anént enuuy'euse, bainaJé et Boteinlalle. i *
l Au Oanada, on montré gius d'iiiiijaâ iiiaitriiolnl
' A Montréal, chaque année à l'entrée dé
l'été, le Théâtre-Royal dé Montréal donne une
soirée réservée ajux artistes amateurs qui con-
sentent à se présenter sut! lai scène .efl à sej
aoumettre au jugement du p-oblic. | . i
' Des plrix leur sont offerts. Mails dûlnoitiloln;'
«sine qua non » : le peuple est le seul juge de
]Q Valeur des artistes, et il est entendu que,
ce jouir-la, il manifésfte- ses imprefestans. à coups
de vieux citrons, de pommes blattes» poires
idem, œufs pourris ét autres projectilies « ejusr
dem farinae ». Slil ne lance rien- c'est quTil
SS déclare satisfait du sujet qu'on lui présent**,

La soirée (annuelle a beaucoup1 diverti les
Montréalaip, l'autre Semiaine, paraît-il; caif les
audacieux ont été nombreux, et comme leun
talent ne >réponldait pas, à leur; audace, les pro-
jectiles ont été plus nombreux que jamais.

UU de nois confrères; éctflil à_ce Sujiet, que la)
multiplication dep fruits avariés resté, pour
M, un problème. Q n'y a pas quo lea premiers;
pétulants qui en reçroiVerat Jusqu'au dernieï,
fussent-ils trente pour une seule séance, les
projectiilés leur Botnit envovés de la saUe ave_
Sçne fertilité stupéfiante. r
: AiflsJ, on s'aimiuse un p]e!a SI*- !

I té f m  3>uné né résidé ni 'dans lejal .̂ u^séâl
japonais, ni dans les millions d'hom|m|es d'une
armée chinidjsa réor^ganiaée. I*e pérj. jaUUé
est dans l'aptitude du) Mongol' â subsistedi
|dans des conditions que l'Européen ne peut
acrcepter, parce que l'Occtldietrj.tel est moins
sobre «at moins résistant aux températujrés
extjrêmres. L'Europe ne sera pllajs jamais r.-nvg-
bie par dés hordes comme au temips d'Attila et
BateU, Knais bien par dés modestes coolies,
Sui, vivant de rien et loj-eant dans des casiers

"Un mètre carré 'dé seetTon, isU'bSiàtueronll
leur .maiinHd'ceUvra à pelle de nos ouvriers.
Le Blanc sera éliminé en raison même dé si
supériorité comme oonSoïriinateUt, et le Jaune
se pubstituiera ai notre race pour dévelopu
per, sur le sol où' nous né saurons; pas nous
maintenir, [une civili&a^ipa qui eau l'éniguifij
lue l'avenir. ' , , , , I < \

Lé coolie n'est' pas éricoîé mtrloouit datait
tes minés, dans les chemins de fer, dans les
ateliers et dans les campagnes. Mais il est à
Ja_porte ; il navigue sur les côtes ét aborda
dans -les péris : à, la suite de la dernière
grève dés inscrits maritimes, la comipagnia
allemande du NorddeUisOher-Lloyd a dé-
cidé de n'employer désormais sur) ses paqU'ebotta
que dep Chinois domine (̂ (affeuris. et débar-
deurs. . | , i ; •

¦ 
• ' i , '

Las Cinquante' premiers Chinroas1 po1n'fi déjà'
arrivées' à Brêime, et les bateaux en partance
SOftt ®mmk P31 ces no<UV|eau  ̂ mpjpgf a

*****c**rmmm *r*

Le péril jaune

Correspondance Parisienne
i . ' . , . i iParif! .24 juilIéH* >s
! On croyait en avoîr fini aVéc reSffeuW Bl
l'ex-genéraj issimé Hagron, _dont l'opinàioB ter
puMicaine n'a pas voulu s'émouvoir aveo beafli.
coup de raison. Mais on avait compté eam
l'inciurable et la malsaine ténacité des rèacfâofi»
naires à propager la légende d'une (grève dS
généraux en guise *le protestation contré ht
prétendue désorganisation de l'arimlée. • ', >
. Il est arrivé qu'un membre du Conseil BB*
périéur de la guerre, le général Metzàing]ar
a démissionné pour anticiper sa rétraite gnS
¦est de droit dans quelques mjoàs par suite; dé
l'âge. Simple coïncidence arvec la démission
Hagron ; mais les organes antïmirndstériiefo
refusant d'en (•onvenir, préfèrent faire jotiiee
âj ce haut gradé le rôle de protestatairev

Il est arrivé aussi qu'un autre membre cft
Conseil supérieur de la guerre, 1© général
iMichali s'en va parce qu'on lui a préfôrîS
le générai de Lacroix comme généralissi|a»é I
Et nos réactionnaires, plutôt que de constiatetl
cette aimlbition déçue, crient qUe ce déppll
est rmlotivé par la diminution des effectafa die
l'armée et) l'impossibilité dé se battre en 0*
.moment avec les Allem(mds s'il y ava^t lien

Mais il arrive pari surcroît que tous les SU
très généraux ne demandent qu'à rémplaoe»
les déjmfesionnaires aU Conseil supérieur dé _ \
guerre en jurant «F  ̂ fout va pour le mj ie'aîï
dans l'armée. \ , ' i j

Où est donc la' g^rèvé des hatifé gradé» 7 f
Une campagne violente est oomjnjéinfeée datai

Une fraction ra-portante de Oa presse pofur ctott
traindre M. ïWlières à refuser la g^âfOU
de &oIéilIant. . \ ' \ ' ' ¦ U

Bf ironiqûe suisse
Echo du tir fédéral.

Un, correspéndant se plaint' dans le « NoWfci
liste vaudois» de l'obstination des sphères fà
dérales à considérer oamme des psjagistrafiîi
lea fonctionnaires des chemins dé fer fédérao*
et de la Banque nationale. C'est ainsi qufe
dans le cortège du jour officiel du tbT fé-
déral, les délégations des chambres fédérales,
du Conseil fédéral, les représentants du corp)i
diplomatique en Suisse, ainsi que les direct
teurs des C. F. P. et de la BanqUq nation|Pie(
suisse se prélassaient dans des landaus àj
deux chevaux, tandis que les conseillers d'-Éfcl
dea cantons — des élus du peuple — ^ivaijéjjj
à pied. i , i i
) LeS rmJagistra'fis caUtetaUx, représentanlfis aél
Efj ats confédérés, doivent avoir la pré6£'Sn<3a
BUT les simples fonctionnaires des administaB-
itions fédérales* Le correspondant demandé
que les fonctronnaires rentrent dans le rangi
et) restent à leur place, et que les élus du péU-i
pîe reprennent la leur !

POUR LE CERVIN
0|n' tatolu^ adressé lappél suivant :
La campagne eu faVeuir de la, défeâfee 3a

pervin est maintenant sérieusementi eft
.gagée. Un pét'j iannément s'est organisé wm

( lep afospioea du « Hedmatschute » et de la «Q»>.
2^eidé,tiauBantue». Que ceux auxqueto oefuw»^
VemeuV tient à icoaur se hâtent de s'y joindreL
Cette question1 de la protection des haute»
cimes contre la vénalité montante a plus de
portée que dalucutafi ne le supposent. EU»
m|a[rqué peur nous un miQiment décisif. La
Suisse 'pWmé^Brt'-eltel uUe. extension indéfinie
'ds l'industrie des étratagers, ou biam estilmar*»-
t-elle le mometat vém*! d'y pto&er una bornai
y-ooîà la quéslàon. Pour notre' pairt, nous soBat-
mes convaincus que le développement exagéré
'des affaires de pur lucre, sans souci d'un
poinlt de vue supérieur. Sera' un malheur podri
%k Suisse. Ici comme aideui-s, l'abus, ce grand
meurtriieië de l'usage légitimé, «at à la porW.
Et pour peu qu'il se donne caittièrè, ce sera
bientôt la réaction inévitable, par laquelle
justice éïj t faite dé toutes les excroissances
— que lies hautes cimes soient piéianéea éV
banalisées, '_% elles ne seront plus nà "hautes
toi fières. Leur aititiudé auf a perdu toute signi-
ficafàon 'et'né sera PJIUH qu'uni symbote dé U
pjus plaiïe vulgarité, j , ' ' : ' t
' (C'est là un jugémenf eXc'essif dira-i-oa péu^-
¦être. En afbtendant cette affaire iiappérte, notafe
ayons la veine; exploifonB-là, après noua la
débâcle. Ce point de vidé, d'une moralliitlé.̂
Bftédjraicirlô a_ d'un mercaûtiiisaia boïene, au-



m WB aa pas -BIS ima Aman*. *fsn>
Scffitrera l'opp^à'tîoOi unanime de tBua Cteux
Stfc à' 1%'eure quU «ist, éntetodé»!6 défendre
fipteb la fierté1 dé nés cfales, lé droit da lldéal
Wt rinHégritéi aie l'aîné ltélvétrqTte., TU ne &f r
IWeftffeut pas que le g!̂  des affiiir*» -_ ou
fcjWtôt leur démiotai —¦« en vienne à parleS seul
dajns notre beau pays! et à' étouffer! cet! autre
génie, dont pjairle le péète, qtaï esï ét qui doiit
lestes wSra pjs& wéçfeus patrimoine,, "i ,, _

Auguste LAUFER.
Sp^fès aSvoîr" vep-ttàHl «tf iSppéî gutëiê p§S

la journa il « L"Esaor», nous informlôlns la pj**
"Majlon que dés liâtes, dé p'étitajornnement sont
Béposées paîr les soins 3U Club1 Alpin au*
Cesses Buvantes, où Ton recevra les ty igp#m
'îuires de Messieurs et Dames : ._ < .
EtelblfeSemelnlS Mes Peïtrénéuc!i 8 Cïe, WH

. rLèopold-Eobert '42-44. —¦ Librairie Henri
C SBafflojtî , Léopold-Eobeiit 28. — Magasin
î ï>aégrrWœgeli, PLaioe fle l'Hôtel-derViUe 6.
r u— Braderie Rufap-Uirtçhl {ArfeAe, Robert},
' a>ateel4eanrirchard 23.

O ĵ iWuia demiandé dé ptaMer! CSB Egtyefel . ̂
t QWefljqUés journauï teint reproduit d'après lé
*Vop.kswacht ami Jura» 'tain article inexact et
iEffamatoire contre le «Mâdchenheim Emimen-
bjof» a Deréndingen près de Soïeuté, Des
{rfletnËleignemlents de première main nous pérmet-
KD,t d'affirmer rexcelLencé et la respectabilité1
ne cette institationi Notas en donnons comme
preuve le passage suivant paru dans le «Sp-
l̂ urnér -Tagblatt» du 21' juillet 1907 : .
f <&}eréndingen. —« La maison hospitalière
gitùr jeunes filles vient d'être l'objet d'ab.

tjjues véhémentes de la part dé la «Volks-
tfacht atta Juira»; (Ces articles ont été reproduits:
Ça partie par d'autres journaux. Sur ia deman-
tte pW gotarvernemjent, les circonstances de l'af-
Bbviré en question ont été soumises à unie en-
jMtMje offioielile quj a (été faite par la préfecture
9|euî êm;ei à 

la fin du Mois dé juin. C'est ven-
Brradi soir qUe le rapport officiel a été) présenté
Va Conseil <*ompiUnal dé Deréndingen.. Nous y,
feins, entre autres, le passa,ge. puÂvaUt que
Bjotaia citolns textuiéÙemient :
i iffLai nourriture est copieuse et foruhaïi-
|â ét nous souhaiterions que tous les ouvriers
et liés paysans pussent en donner de pareilteijj à
leurs gens- On donne aux pensionnaires trois
fepas principaux pan jour, plus un mjorcea^
$9 pain' à 10 beiur,ei4 etj à 4 beures^ En outr?,
feutes les jeunes filles qui sont pâles de1 vi-
fergé et faibles de constitution reçoivent Une
tassa dé lait avant dé se coucher: (8 heurea et
temfe).' Nous avons l'impression., qu'en créant)
fle*t$e maison hospitalière pour jeunes filles,
<|i direction aj assumé Une lourde ,tâcbé.|
t «Un grand noimlbre dé pensionnaires sont
amenées dans l'établissement contre leur gré
fttfl léUrS parents, leurs tuteurs, ou envoyées
mf i des bureaux d'assistance, pour; cause de
garasse, d'insubordination, . de mienlsonge étal
tem-apacité-) Beaucoup d'entre elea pourraient
BSffiicilémlent trouver d'aUftpe refuge- Pour £n-
ÏqUer à des personnes dé ce genre quel.

ia -notiioins d'ordre, d'aniJoUrl du travail et
mjgralité, quelle etormjmîe dé patience, d'ea-
t de sacrifice et dé dévouement au! dé-
r né faut-il pjas déployer? Or, notais biotomes

BeirîBUBidés que ce devoir est ac<*ompIi et que
nias nbus trouvons ici m grésence d'une
mtei cefavré sociale digne dé la j)jr{oifeA^o|a
m toua les amis de l'humanité».!
f KiLé raï>ptort officiel, très détaillé, ét qui
S§ compte pas moins dé 12 pages et défraie in-
aaarto, a démjontré qUe les autres aocusationë
SatmtUléas par les journaux en jnestion gOïnS
Ifelfté .es de to|ut fôndémjentïM. * i l

Le tMsedclieûlieim Emmenhof»

WtoïïëèÏÏes ées Santons
\*MB myrtilles.
' jBEKNE^ *** IM récolte dm mlyrlllés esl!,'
iEltite année-ciy extraordinaire dans certaines
tffgj ona, 2a baute Argovie et le bals Emmen-
mal é» particulier. Cest Une excellente au.
&ias iWur, les pauvres genst On cite le cas
jftfiié veuve qui, aidée de ses deux filles, a
toeilli jeu quatre jours, 178 livres de cé^
g8uit3. A 'cinq sotas la livre, c'est une jolie
jttpatto de 44 fr. 50. Ceux qui ont en outré
H yeSné de connaître «ies bons coins» era
SŜ jortéat des quantités mvraisem|blgble3.j t
*_mà pompiers de Saignelégier.
. »àj*i concours qui vient d'avoir lieu S MaîcBa,-

È
poiinpiers de Saignelégier ont obtenu le
prix de tenUe, de 1er prix pou* la maté-

Mni et le ler prix pour les manœuvres libres;
Os ont recta une ^BronnS (gp, deux médaille^
M min dipiLâjmj fe ,_ _ v;,., ; ^y .
BA culture des aspergea.
r iîRIBOURG'. ¦— Une HoiciétÔ pis» &-Wm m
(Stt voja de formatipn à Chiètrea peur la cul-
gjï*e de l'asperge.' Lé capital social aérait
p  90,000 fr., dont 80,000 seraient aîîectéa
R Fjhéihat des culturea de M^ le pasteur Schgff-

Ëe 

reste,; 1O00Q fr., à la anàsa en train
loitation, M. le pasteur Schaffner slns-
d'ores et déjà pour ane prise de 60as m fc* a mi® a mm® m

Brave mécanicien»
1 scHApFaousii. ~- irnsmie m f ^ m m
3e ipétrole) à 101 garé dé marchandises de
Schaffhouse a été. marqué pjar lé bel acte
d'abnégation' d'au mécanicien dé l|0!coj*no4i.ve.

Datas le Voc-̂ agé dtal -toryéf sê  feouvaiént
quélqueé .wpgoma suc une véie dé garaga Me-
nacés par le feuv Sa repirésentaienit une valeur!
dei cent mille francs et pj lus. Pour les sauver il
faillait traveirseiri un' eapjaoé plein de flammes,
dans îe vrodsinagé dé l'enlirepôt de pétrole.
Le datager d'une explosion était à craindiré
U tout instantL Pou* BUventurer là {1 fallait au
véritable coutrage,, cart le pétrole s'était* réi
paindu jusqu'endré l§s ralte QÙ il forjnaiti upi
]gc énfîajm ,mé* U.'! '> < A : .' id '- -J ; *
' PaWni le personnel auiasë' dé la garé nul tfé-
rglafat e"avénituirer à éxécuteri la manoeuvrei né-
cessaii're, uU mécanicien badois, nommié ïojSi,
Gemple, de EftdolfzeU, se pjéaent»% ( i

Moinïé BUE sa loColmloMvéj ^lô^ingaglné Sa
chauffeu* et d'un homme dléquipfe, il s'élança-
dans la mér de flamtoéa et dé fumée. Pour sa
protéger contré les morsures du feu, et contre
l'effroyable baleine de Cet enfer, les trois
braves avaient mis dea vêtements mlouiïlés sur
leurs Sêtea. Ils arrivèrent heureusement aux!
wagons à emmener, et les ajcçoupjlè>ren>t à. la
locomoitlvé, ' i i 1 i i . - i ¦'-» \ i ¦ '«H
• Mafe Ua n^vaîéh'fi accompli _wn là moifié d'é
leUrr tâché. Il fallait m&intenanti traVeireer de
dé nouveaju lés flammles pour le retouarL Cette
mianoauvre, inseaséa réijfsp-it cpmimja. la ^ejej-.
màèiré.:' I '  ; ¦ : t ^ '_ > . ' L --j . . i  . . i

Lor^qu*oin' leb entourai, apf èfei leur exploit
aUcun des sauveteurs n'avait lé moindre mai
Leurs moustaches. étaient un peu roussies.
' î dminàstmlioiiï de C. F;. P- expl-Sma Ba ré-
ConnaissaUce au mécanicien -(jé r̂ajCre et ojçj
croit qu'elle pensera à lui en fournissant un
témoignage plus... tangible, car Bans ce brave
homme' elle éprouva-iit une EQffe CrOjÇ-^dérablQ,
Pandore Aerbalsle.
, ST̂ GALDJ «¦ Deortiè'rékénï, K rg^daMné
Btationné à Mels, — village situé sur la route
de ^WaUenstj adt à Eagate —• remarquait ane
automiobile allant ap à&z. bon train et qui pro-
mût la route de la vallée de ^eiastanneto)
Or, là route de cette vallée est fatierditei
par arrêté du Conseil d'Etat» à tous les teufâ-
teUfs, grands ou petits. Pandore, n'écoutainfl)
que sa consigne, se précipita aU-devant dé
l'automlabile et intima ' au chauffeur Tondre
de stopper immédiatement. L'homme aux groa-
sea ̂ unettea obéit e,t notre, ageat Eat RerbàbBefl
à J'aise, ; . ...; ¦; «

Cest ainsi qUé la comimiiBsioW d'éooarj fmfé
publique du canton de St-,Gall'se verra infligerr)
l'amende réglementaire; Car! c'est elle qui ae
trouvait «an corpore» dans l'automobile arrêtée
par le gendarme de Mels! On dit qu'elle n'en
éprouva aucune p^tién^ère. fj,er|éj _,
I»e roi du tir de Zurich,
. Les St-Gallois, qui étaient déjà fiers1 de
leur maître-tireur Staheb, champion du mpmde,
enregistrent avec plaisir l'accès à la royauté
du Tir fédéral de Zurich1 de M, Emile Zach,
d'Oberriet. Le nouveau roi a 32 ans. Q aj
été d'abord ouvrier! de fabrique.] Depuis deux
ans, il est facteur, postal à Oberriet ef agri-
culteur. Dès ses jeunes ans, il a eu la pas-
sion dU< tir, s'est exercé aveo persévérance
ét{ a décroché maintes couronnes.. Il a été prou
clamé mattxe-tireur aux tirs cantonaux dé
Glaris, Schwyt'î, Arbon et Chiasso., Cest un
homme mjodeste, qu'on Voit aU stand, mais qui
m participe guère aux auiries gjqj tjefjj dm tirft
Les vases de cave»

VAUD. *- Le tribunal drmtoïïai B feainicKS
dernièremlent une question qui intéressera un
grand nombre de nos lecteurs.' Les tonneaux
qui garnissent Une cave sont-ils bien meubles
oU immeubles? Meubles, répondrez-vous, puis-
qu'ils sont transportables, La haute autorité
judiciaire vaudoise en a jugé auferemient.1

Dans le jugement' d"uù procès rendu derniè-
renient, le Tribunal cantonal a, en effet, con-
sidéré que les grands vases qui meublent)
une cave doivent être considérés comme fai-
sant partie dé l'immeuble. Dans Une contréa
viticole, ce jugeraient a |0ne grandie importance*
Dl est probable que le Tribunal fédéral aurai
li ti-aftch.Gr. la question en de^er* rfi^)Qrr.tn

JSa @SauX "èe^onés
I»a grève des maçons et manœuvres.

On' informé lé -«National Suisse» que sur
initiative de quelques ouvriers, un syndicat
jaune,; comprenant déjà 144 memjbres, s'est
créé mardi soir. Un comité provisoire a'est
formé immédiatement après la fondation dui
syndicat ét hier après-midî  mercredi, a etaj
lieU Une assemiblée entre le c*omj*ié dés entre»
vmm& sa h &m$ im&* , • ,

* • *
r tYstim pH, TeS 4m$mWm* publient Ba
avis annonçant que lV greva est teximinéa el
qu'*ane oxmvwito» pour 1908 a été aîgnée i
la reprise immédiafe (la travail, avec B-agn-je-n».
talion de salaires, g éj$ d^éj  ej !&$&$&
m im çmj m im  **&* < ' -/( y t "-•¦,

EnSS, lé aôînifê dé lTTnilrM ottmère &m$
a*Sx journaux la déclaration suivante ï i i . '

*(L'aasembléé générale des déléguée* fi TU.
raton ouvrière, réunie hier art' soir, au GercH-a
ouvrier, après avoir entendtai les explicationa
dea délégués maçons, proteste énergiquement
contre lea agissemenfe dep maîtres entrepre-
¦oeurs, déclare être prête à soutenir par tous
les moyens en son pouvoir les revendications

. des ouvriers maçonis et (manœuvres, déclare en
oUtre s'opposer énergiquement à la formation
diun: syndicat jaune sur la place; dans ce but,
lés ouvriers du bâtimient, cliarpentiers, me-
nuisiers, peintres, etc.j sont tinvitèB à refcaer
de travailler aux bâtisses construites par dés
jaunes; ils se réunissent oe soir pourî prendre
|ea imiesurea -ffiéÊe^âirea I cj euje.̂

s * •
Ce soif, sur îâ placé dé FOWesï, SBErtJ f HéÏÏ

M 8 heures, «ne grande assemblée de ptro-
-testation, dans laquelle le citoyen 3Qret da
Lausanne prendra ia parole.
L'accident du Crét-du-Locle.

M.' Henri Kormann", du Locle, vicfifiTé dé
faccident de bicyclette de la descente du Crêt,
que nous avions raconté en son temps, est mort
aujourd'hui -diea suites de sa biessurev ;

%-Taif s divers
Va communion laïque.

Là France avaîit aéjà rénterf eïfilenï '-a^îv
le mariage civil et le baptême civil.- Elle à
aujourd'hui, grâce à quelques librés-pian^eura
de Bassu, commune de l'arrondàssejmlenfi dS
yitryJe-François, la communion JaïqUev ^Cette <*érérmonje néUvelle a ett pour prS»
texte le refus du curé dé la commune de pro.
céder à une première commlunioa era 1907jj
la quête paroissiale ayant été insuffisante*
Les habitants décidèrent de ae réunir civile,
taent, La musique locale fut de fêta; on écouta
la «Marseillaise»* Puis, Un conseiller mjunict.
pal de la commune, s'adressant à son f f l&
au moment du repas, décima solennellepjenli

«Un prêtre f aurait dit en te donnant l'hoss,
tia : Ceci est mon sang, ceci est mon corp&i
Moi, je te dfe) : Voiei ie corps de mes poules
tet de mes canards, le sang de mes vignes!
Mange bien, bois modérément, et tu dériendraa
Un bon citoyen ea observant les traditions dé
la famille laquelle honore le tparaïl ,1a justice
et la, raison>>, :
L'échiné souple.

L^mpeiéur Napoléon' Hl ayian't renvoyé f S
maison, demanda à son conseiller intime de
lui en composer Une nouvelle et dé faire;
passer ion examen sévère aux candidats. .

Pour tout examen, celui-ci les fit paEfBef,
tour à tour, et en accélérant chaque fois
l'allure, sotas Une barre horizontale de bois
goudronné, placée à 50 centimètres dé terreu

Ceux qui n'avaient pas la moindre taché
de goudron sur leurs vêtements, furent choi,
sis à Fexclusion des autres ; parce que celai
prouvait qu'ils avaient l'«échine soupjle», Beuja,
qualité recherchée par les grande*

Cest le prix d'une limonade préparée avec le nou-veau Gitrol, lequel se distingue de l'ancien en caqu'il est préparé sans saccharine. Le nouveau Gitrolsans saccharine se dissout même après des annéesde dépôt, comme un grain de sucre. ïe Gitrol calme¦es nerfs, provoque l'appétit. C'est la boisson sans
alcool la plus agréable et la meilleur marché. C'est
pourquoi il est souvent chaudement recommandé par
les médecins. Le Gitrol se porte très commodément
dans la poche par les touristes, militaires, excur-
llonnlstes et enfants. Bouleaux de Vi tablettes pour
six verres de limonade à 20 centimes. En vente dans
tous les magasins. 0-7789 10169-3

On ïerre d'excellente limonade
ne coûte qne 3 centimes et demi

«ie l'Agence -télégraphique «nias»
2S JUILLET

Prévision du temps pour demain
(Service epéoial de l'Observatoire de Paris)

Orages encore probables j temps
moyennement chaud»

Le vol de Canard
< GENEVE, — D'après un nouveau- foinîa'gS,
te tmontant des détournements oonsimis par
Cânaro, s'élève à 900,000 fr. environ. On ne
croit pas que Canard ait sur lui beaucoup
d'argent liqupet il a eu en |aut cas le temps
de se nuettre en lieu sûry [ i l 1

(Dans les bureaux de la miaiison Gay, c'est
tan défilé incessant d'amis et de clients, dont
plusieurs perdent fortune. M. Crémieux a fait
parvenir aU juge d*înstruciàon Aubert la lis-
te des titres Vjo^éj Sj ife fiftt été. luer, frappés
d'roppomtponsj ¦ ! , ,

Au idjébàts dé Oanard, il a an' 'ckitmrpfe de
6,000 fr. polur dea tiimibres-proBte de collec-
tjbn et Une soimpne die 17,000 frv environ; sur;
son livre figurent aussi les noms de plusieurs
personnes aveo lesquelles il était en rela.
I&OJP, efe, en regar-d, des stwnimea fjkc .tj iveg,;

Pris entre deux trains
' ÎV1EGE. — Le chef de train Jeanknbnod,
dU dépôt des C. F. F. à Pontarlier, qui con-
duisait le train de luxe- Milan-Fa .'is, en vou-
lant 's'assurer du croisemlent à Earogne d'un
train de marchandises, s'est penché en
dehors d'un fourgon du P.* Li. M. dépourvu
de barre d'appui. Il a perdu l'équilibre et
est itamibé, en pleine marche, entre les deux
trains. Il â éjtô relevé par) le personnel du
train de nuarchandiaes et conduit à Brigue.
$ m Paraît pas gvoir été blessé gra.venia.nt,

Nouvelle victime de l'alpe
f BERNE.! — On' tojande de Schwar̂ nBotorg
que hier matin; M; G. Salvisberg, relieur était
parti )a,vec trois de Ses fils et le jeune Bodolphei
Hafâtettter, fils d'Uni tailleur de Schwairfaen-
btojnrg, pour faire un tour de mjontagne.i

Dans l'après-niridi;, tan cotap de téléphone:
annonçait que le jeune Bio>fstettler avait fait
fane chute au Gantrisch et s'était tué., Lia|
vjcitpie de cet a|cciden|t était âgée de 12 an4

I»e tunnel du Lœtscbberg
. ' SOLEURE. — lia rCotomianopl du Conseil deS
Etats pour la subvention à la double voie
du grattid tunnel du Lôtechberg a arrêté ce
(matin: ses dèVàsions, La subvention est por-
téq à 6 mtflbj oinB etai lieu de 5, comime il avait

' été pirévu, sous différentes conditions. L'ar-i
rêté fédérail enlirtefe en vigueur imtmédiatel-
iment après son adoption par TAsseimblée fé-
dérale, y  , " ; ," j  i i . ;. : _ i ;

Les méfaits de l'orage
P H0RGES. -~ Pendalnl tan violent ofiafe Çnl
J&st abatte mjercredi soir sur le pied du Jura,
fe( foudre a îirappé et incendié, en moins d'une;
néure, deux grands bâtiments de ferme, appar-
fijenant à _ JQL ©uffet (et Morel frères, tous amo-
rdeurs. Une quantité énormie de fourrage est res-
tée dans les flainmes; on n'a presque rien pu1
.muver. Quelques pièces de bétail auraietat
également péri. Les comnilunications téléphoni-
ques avaient été coupées par l'orage, de sorte
guffipi 01 lé-té SniJpopsiblQ de deman,der, du f̂ couris,.

LYSS. *m Uti otage d^nné »5x*rê(iné violelacé
kfést abatte inrercredi soir sur la localité. Use
décharge électrique sfes* produit» diréc-fe-
tuent aUMiesBus du village et a été d'une telle!
violence que différentes conduites et insto'la-
USona des usines téleotriques de Eagneok ont étédémoles. H H fallu auapendze le travail date
pJuBîeuiB fafciqueB. Le coup de tonnerre a été
si fort que des perisonnes son* tonijhées sans
QQMUUflBajlfla SUI] kàj mai mat, mjiite (hum Ua,_T3MMfn p̂ ^n^^^ f̂m é~\ _̂T&p̂ î. ŜWMMi jHHR ^.39W* _m M̂WM _̂_%tR _j tmwM *MMM _^GmM\_i

mm, m^tmT-mmtes. m mm
œên» qnje sa t̂qqe^ftefl f tm_ 0 ttgf i&mf *
bleBBées. y^ ; & If el ^ .̂ i ,-i tel ,̂ l *| U

BALE = (M #m&i©  KttWge» qVBIelri
pTetadant l'orage, va agrioulteun et Sort fi*
s'étaient réfugiés BOUB un oerisiei! on* éjji
atteinla pjair, la fouioare et tués sut le ooupL \__
i ÏÏOuïUflJf. -w- Uri oirafe d'une extrênte' vi*
lence s'est abatte aujourd'hui sur MouitiL* lad
toute la région. La grêle est tomibée, hachan*!
les cultures et brisajnt des viures et des tuileïi
Depuis l'orage .mémorable du 29 jui llet 1872»:
on n'avait pas su m aar.eil aUéinpiBîiènâ dj alnB
cette contrée, i " i

ty ép ee/îes

> _ m%i .» "i '  **"**¦¦ — ¦ ¦i "*""" ' ~- ¦ ¦
. - -¦i • *•—-**

rcomme Réfléncrcc |
1 5««S iil irtJS^w^ttfœfifflÊ 1fl SffSfiSffii Sil ^OTaim^^^&Ji'Xfc* Il

1 ̂ nrQ^uE^ 8̂ 1

«

' ^^iEB 1^hw«a«l liflaence tlà liEmiî&lo? fl
totUflant _,?££__l 'â {B
FW__-V»?%*& U

iffiS&k 1
i I f̂fi sï&« i
1 ?«SBr*«ws H

S S COTT i
la t s t* âmM* **"-* |1
H prix, *ÎSi'?*-«*S0^£ÙÔcr«^ Il

i IBBPHW"mmm'.' . , . . . , .  t

j LlmWL&1 mmQmWQlmlWl- Ĥ**»*-*.-**- ¦

un non moyen.
*-* Cependani -mtofi cher, v»?nS %f e% W Bol

moyen de rewjnnaîlre les çajssieirg 5#ièlejt
i— Lequel ? ¦ ' i ; î i 

^i •— Quand Votas les voyez déployer leur zèlé.'.i
tfest qu'ils sont alors -sur le point de voler1.
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Par l'importance de son tirage " "ittr*"- L'IMPARTIAL " ™Z T£Z™ZTtiï "' " Publicité fructueuse

HOTEL-PENSION "BEAU-SITE"
FLEURIER (Val-de-Travers)

»
Grand jardin ombragé â proximité des bois. Repas de noces et de sociétés star

commande. Joli but d'excursion par Chambrelien et les gorges et retour par les Ponts,
même maison Hôtel, Poste et Restaurant du Righi Neuchàtelois, Binera sur com-
mande et consommation de premier choix. Spécialité de Truites de l'Areuse. Grandes
salles à disposition des sociétés.
18185-5 Se recommande, J. Kanfmann.

i 
"¦

Feux d'artifices
MBSr3ÊmWM.MMLm%\. >oX&C»JL3K

' a

A r-KCcttlon des fétu et du ler Août, Feux de Bengttle, Soleils, Foi*
¦ies» Bouquets, Lanternes, etc., etc., chez

OH. REYDOND, armorier patenté
59, Rue Numa-Droz 89

Prix modérés. 12694-8 fie recommande.

â

Des centaines de remèdes sont publiés et
disparaissent aussitôt ; la réclame la pins in-
tense ne peut les protéger contre leur dispa-
rition. Par contre, pendant 40 «uns, le
Pain Expelle--* marque Ancre, n'a fait
que justifier sa réputation pour frictions con-
tre : BJtumatismes, Goutte, Points,
maux de Cou, des Reins et de Dents,
ainsi que contre les Refroidissements.
Cest pour cela que tous ceux qui le connais-
sent disent : Il n'y a rien de tel que lo

PAIN-EXPELLER
Marque lAncife»

BV Seul véritable avee la marque ANCRE "*Wi
! 9e trouve dans les pharmacies, i fl et S fr. 5341-16

mam-Wmmm-mnmt^m t̂mma---mmmmmmmm--~-~--< • ¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦ — —¦—»—.»—- i ~~----m--- ma~-*-m-m

&-mCa.ztzi.<X olxol x de

Bicyclettes garanties depuis 18© fr.
Roues libres depuis 150 fr.

Roues libres, 2 vitesses, 270 fr.
Réparations. — Transformations. — Accessoires.

Emile Hubsehe x*
¦SjM -llî Grenier 34. 12478-1 Rae da «renier 34.
¦ I I JI_ , ,, i  .,.̂ ..———-^

U seule machine produisant un travail absolument irréprochable I

18 Médailles d'or Y O S T  25 Médailles d'or
Pas de ruban wj £ ~*iSZX&  ̂

-Alignement
Guide ^^^^^^^m  ̂ parfait et

central | S^^^^^L permanent
Robuste (fflll̂ ^^  ̂ lÉfev Rapide

Silencieux ^^_̂ ^^Ê^^^_^^ Economique
Sucrage ^^^^^ X̂  ̂

Ecrivant 

en
direct ^NU>  ̂ 3 couleurs

La Merveille da siècle et le dernier mot de perfectionnement
dans les Machines à écrire. 3817-1

Machines i l'essai gratuitement et sans engagement BLX-281
Papiers chimiques, etc. — Rubans. — Appareils rotatifs. — Fournitures ponr

WtUs marques de machines i écrire. — Tables, Bureaux américaine, fauteuils, ete.

Compagnie des Machines i écrire YOST
Administration s 9, rne dn Commerce 9, GENÈVE

MF" Succursale de I»a Chaux-de-Fonds s
SO, riXT-BJ -A.<_}T Jml__ m__m03i ao

¦aU» il m i

RESULTAT des essais do Lait do 23 Juillet 1907
Les laitiers sont classas dans ce tableau d'après ls qualité du lait qu'ils fournissent.

Noms, Prènems et Domicile Il lll l!? OBSERVATIONS

Kohler, Eugène, Odes-Crosettes 28 47 80,6 18,59
Tribolet, Jacob, Granges 8 41 80.4 18,27
Schmidiger. Edouard. Marché 3 89 88,1 18,21
Von Allmen, Louis, Foulets 1 41 81,1 12,95
Qeiser-Frey, Daniel, Rangée des Robert 40 81,4 12,90
Portmann, Alfred. Gdes-Crosettes 81 88 32.1 12,84
Baser. Elise, Sombaille 10 89 31.5 12,31
Hummel, Ernest, Bulles 35 88 31,6 12,72
loeuss, Paul, Gdes-Croaettes 88 87 81,8 12,60
AUenbach, Jules. Reprises 1 89 80,5 12,58
Barben, Jean, Valanvron 21 87 31,4 12,55
wussbaum, veuve, Eplatures 3. 112 88 31,8 12,53
IflgsU, Frédéric, Eplatures G. 13 84,5 81.8 12,86
(fcg;, Marc, Bas-Monsieur 3 84 81,8 12,80
Perret, Alexandre, Bas-Monsieur 12 84 31,- 12,10
Laiterie Coopérative, Pais 70 81,5 33,1 12,08

Ls Chanx-de-Fonds, le 24 Juillet 1907. Direction de Police.

BROCHURES, CIRCULAIRES. — Imprimerie Courvoisier
aj..». —M -ur-irrlr | | | | |  |̂H ||||l| l »| II ¦ I I I l l l l l l l l l  III 
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Printemps? -Eté ? ^ Automne?
i ¦

St-Blaise (Montreux neuchàtelois)
Hôtel-Pension dn Oheval-Blano

restauré complètement et! agrandi avec tout le confort moderne. Salle de bains. Ma»
gnifique situation au bord du lac avec vue étendue et imprenable sur les Alpes.
Grande terrasse ombragée, vérandah, jardin, verger. Bains du lac. Grandes et somp-
tueuses salles à disposition pour familles, noces, sociétés. Banquets sur commande.
Départ de magnifiques buts de promenades. Voitures à disposition. Station du tram,
de la ligne directe Neuchàtel-Berne et des C.-F.-F. Cave renommée. Cuisine soignée.
Prix modérés.
8179-8 0-2879-w A. Hitler, propriétaire.

EE NEUCHATEL 00
Hôtel-Pension BEAU-SEJOUR

Faubourg du Lao 17 (vis-à-vis du Jardin Anglais)
Nouvellement restauré. Chambres confortables. Se recommande pour séjour et à

MM. les voyageurs de commerce. Arrangements à prix réduits pour familles. Dîners
à fr. 2. Bestauration. Grande salle pour sociétés et écoles. H-4134-N 9138-7

Télépbone. James SANDOZ.
—̂—mammm ^msmmmmmammmm im^^^^mm^^ i *̂ maaam am âÊmaaahmm+m m̂Èaïamm

ÂI Rhumatisme et Asthme, k |
j f ( {  Depuis des années je souffrais de ) \\ g

<lm cette maladie et souvent Je ne pou. '/ML S
wff i vais pendant des semaines entières «S»
W& quitter le lit. Maintenant je suis |ggt
M m  délivré de ce mal, grâce à un remède W*A
W§& australien, et sur demande j'enverrai 5̂81
%  ̂ volontiers, gratis et franco, aux *«s %,
wïï personnes souffrantes la brochure \) W g
Xtt relative à ma guérison. • W S

> Ernest Hes», Rllngenthal (Saxe). ~
K W

^̂ ^̂̂ -aM ^

mm—»mta*—mmam—maaa—am mam—mamaammammaaa *iSmm**— —̂—m

Propriété à min i à 1»
A CROSTAND

7 chambres, grande salle, beaux arbres fruitiers, forêt attenante. — S'adresser â M.
C. Borle, Café de l'Avenue, Colombier. 12876-8

i C'est ainsi que vons pouvez enlever les
cors aux pieds et durillons, si vous vous
servez du remède nouveau, sensationnel
et agissant sans douleur 6186-18
EMPLATRE TORPEDO

P R I X  1 F R A N C
DépSi i La Chaux-de-Fonds : Drogue-

rie Neuchâteloise Perrochet O1*.

Agence de Prêts
sur objets d'or et d'argent

¦oit : Bijouterie, Orfèvrerie, Horlo-
gerie, etc. 15261-19
RUE LÉOPOLD ROBERT 56

au rez-de-chaussée,
vis-à-vis de l'HOTEL CENTRAL "7BMB

Discrétion absolue. Téléphone 1198,

Apifi jejoieera
Maison d'horlogerie demande ponr le

bureau un jeune homme libéré des écoles.
— Ecrire sous chiffres M.D.Y., 12963,
au bureau de I'IMPARTIAI.. 12963-1

A venure ae aune un commerce ue

VOITURIER-
ÇAilIOIHNEUR

en pleine prospérité, dans grande localité
du Jura-bernois.— S'adresser à M. G. H.
Clément, à Saint-Imier. 13011-2

A LOUER
pour le 31 Octobre 1907

dans maison moderne
rne Staway Mollondln «S

Un beau logement de 8 chambres, salle
de bains, cuisine et belles dépendances,
balcon, cour, buanderie, eau, gaz, électri-
cité. 700 fr. par an.

Hôtel-de-¥UIe £̂J3!™îM
et dépendances. 430 fr. par an.

S'adresser à M. H. Danchand. entre-
prenenr r. de lH6tel-de-Ville 7b. 10995-18*

pour le 31 octobre prochain, dans quar-
tier tranquille et & proximité de la Place
du Marché, des appartements de deux et
trois pièces sur même étage. Vue étendue
et jouissance d'un beau jardin ombragé.

S'adresser au Bureau du notaire A.
Quartier, rue Fritz-Courvoisier 9. 11311-1

nvr.»M»—maaiBin g —f

Savon AnBRA
Faites essai de ce précieux savon

de ménage et vous n'employerez
plus d'autre savon pour la toilette
et la lessive, parfum agréable.

11 réunit tons les avantages :
Maximum de matières grasses,

par conséquent mousse abondante
•t travail facile, grand rendement
aveo peu de peine, vu la forme
pratique et la plus avantageuse
des morceaux.
Le grand morceau pratique, fr. 0.40
Le double morceau ¦ » 0.35

Vente en gros : HENRY & Cie
Denrées coloniales et Vins en gros
R. de la Ronde 33-35, Ohx-de-Fds

Au détail, dans tous les bons
magasins d'épicerie. 11485-43

Pour Plqnes-BJpes,ïhés
etc., employez les

Serviettes en papier
blanches et fantaisie, en vente dans tous
les prix, au détail, eu cartonnages et jo-
lies corbeilles. 

Papeterie COURVOISIER
Place du Marché.

Machines à coudre
A vendre 2 machines à coudre, entière»

ment neuves et garanties, une au pied, â
100 fr., l'autre au pied et à la main, 120 fr.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 13071-3

A LOUER
pour de suite ou époque à convenir :

Au centre de la ville, un bel apparte-
ment moderne, de six pièces et dépen
dances, pouvant être divisé au gré de<
amateurs. 10483-13»

S'adresser à NI. Henri Vuille, gérant»rue St-Pierre n« 10

MAGASIN
A louer pour le ler novembre un grand

magasin avec logement, situé à Trame*
lau-Dessus, au centre des affaires. Con.
viendrait pour commerce de vins ou n'irn.
Îiorte quel article. — S'adresser à M. Ju«
es Boillat, boucher, à Tramelan.

13837-1

A LOUER
pour le 31 octobre 1907

Jaqnet-Droz 6a; AW&
UuMBH/FOZ lia, corridor lessiverie.

9800-18*

fi,"lïl, ridgcl W. corridor, lessiverie,
cour. 9801

NftFfl H9 Petit appartement de 2 pièces
liulU uû. lessiverie, cour. 29,70 par

mois. 9803
Cpnpp 4(W Rez-de-chaussée , 2 pièces
UCiiC lui» corridor, lessiverie, cour

9803

PflJî 70 Ma Kaslu avec arriôre-magaain

Numa Um 0»r2T2»5S3ïïlSW4S
cour.

Numa Droz 101. •jMtf -IS
Temple Allemand 101. XPltâ

ve, corridor, lessiverie, cour. 9808

Léopold RobèrtlS J^sSS^iet 4 pièces, gaz, lessiverie, cour. 980d

S'adresser a M. Ei-enil Vaille, gérant»rue St-Pierre 10.

CARTES de FELICITATIONS. A. Courvoisier

lie Gl. BÀRBIBB, notaire
rae Léopold Bobert 50.

A LÔÛER
de suite au pour époque i convenir

Dnnrfnàci Oh 2me étage de 2 chambres,
riUgieù \JU. cuisine et cave. 11765-2
Tnnnnnnv 6 Sme étage de 8 chambres,
lvl lvttUA O» cuisine et dépendances.

11721

uflamere IDa, bres, cuisine et dépen-
dances. 11722
IpftfpQ 0J[ 2me étage de 3 chambres,
Aie lea t if s  corridor éclairé et dépen-
dances. 11723

PnnrTa OR Rez-de-chaussée d'une cham-
IVUiiUC Ù\) . bre et cuisine. 11724

Léopold Robertloï **&£, decui2
sine et dépendances. 11725

Pour le 31 Octobre prochain
Petites Crosettes 17. «jaST-Ai!
côve. 11726

Fritz Conrvoisier 53. ""tfatt *côve et dépendances. 11727

Collège 56. u
^

d hangar- liras
Huma IiPA? Qfl Rez-de-chaussée de 8
llUIM VI vu OU. chambres, cuisine et
dépendauces. 11729

LéopoMoberÏÏÔ¥ &££. dcUia
sine et dépendances. 11730

Dnnhe i9i Rez-de-chaussée de 4 cham-
UUliUiî lùli bres, cuisine, corridor. Belle
exposition au soleil. 11731

de suite ou pour époque à convenir i
Jaqnet Droz 6 a, 2rrridtordé^pnêda9n9:
ces et lessiverie. 10484-13*

S'adresser à M. Henri Vaille, gérant,
rue St-Pierre 10. 

Atelier à louer
au rez-de-chaussée, avec bureau, enisine
et cave, pour .le ler octobre prochain. Gaz
et électricité installés. 9687-28*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
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Boulangerie Coopérative
i MES**

Se conformant à la décision prise à l'Assemblée générale de l'Union suisse des
Sociétés coopératives de consommation, tenue à Bâle, les 22 et 23 Juin écoulés, la.
Boulangerie Coopérative invite ses clients non coopérateurs à se faire recevoir mem-
bres de l'Association. 12493-1

En outre nous rendons attentifs que seuls les coopérateurs se servant à notre
débit depuis au moins six mois, auront droit à la Caisse de maladie. ____________

UMW "V oir la suite de nos P̂etites Annonces dans la page 3 (Première Feuille).. *̂ p»
V

A remettre à Neuchâtel
grand magasin de cigares en pleine prospérité» chiffre d'af-
faires lr. 30,000. Excellente situation. 12971-1

Ponr tons renseignements, s'adresser Etude Bourquin &
Colomb, Neuchâtel » Seyon 9» et La Chaux-de-Fonds » rae de
)a Paix 41.
mmm ^msmtmsmmm» n .mmmt â^^^mm m̂mm ^^ ŝt^mmm^^^mmÊmmwmmmÊmmmm t^mmmm ^^m-mmmMMmm-mmmÊmmmmmmm ^mmmm m̂M ^

Articles de Noces et Fiancés !
Articles en tous genres, de 2 à 100 francs et plus. 13063-1

Magasin E. BOLLE-LANDRY, BIJOUTIER.
i im0mmmmmmm$$»0 Mti**mm **i0*Hm *$m0mimimm*MmMMm

vos connaissances de la L&I1JJ II 8 (UiGIMI l U Q,
il vous faut avant tout la pratiquer. Le journal bimensuel

LE TRADUCTEUR
vous aidera da la manière la plus simple et la moins pénible
à réaliser ce but, en vous fournissant un choix de lectures

1 , variées accompagnées d'une bonne traduction, méthode qui
vous permettra d'enrichir votre vocabulaire par simple i
comparaison et. de vous approprier les tournures caracté-
ristiques de la langue allemande. Des dialogues, rédigés spé-
cialement à cet effet, vous introduiront dans la langue de ,
tous les jours. L'occasion, offerte par cette publication, de
correspondre avec les lecteurs de langue allemande vous '
sera d'un grand secours.

Demandez le numéro spécimen gratuit à l'administra- '
tion du « TRADUCTEUR » à La Ghaux-de-Fonds. ,

Mmt^mtmmi0^m0i0t»0MmM ^M0mtm0t0m0mt0»00mtt0m
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vous avez des

9 , en Autotypie , Zincogravuro
J§  ̂

ou Gravure sur bois
dont vous désireriez avoir une ou plusieurs repro-
ductions fidèles et fl des PRIX TRÈS AVANTAGEUX
adressez-vous à la Fabrique de

GALVAHOS
GEORGES COURVOISIER

22, Rue du Grenier 22, La Chaux-de-Fonus \
BUT* Seule fabrique dans la région horlogère.

Mouvements
C. BERNARD, Promenade 19

GRAVURE DE MOUVEMENTS
1059-50 Soignés et Ordinaires

Dawfn dlmitt-Aa dtpuis I* Bulle* «frflrQU vOleTuâ* broche or dn Tir ctf
tonal de Uster. — La rapporter, eontw
récompense, n» dn Bavii 9, an 8mjétage. lism-i
PAPrill samedi soir, en descendant PoniC
i cruil lerei, __ Dictionnaire françai»
rosse. — Le rapporter contre récompense,
rae dn Pare 88, an Sme étage, à gauche.môH
Pov/lii un bracelet or, forme jonc, de»
rVrUii puig ie aamigel i la Chaux-di.
Fonds, en passant par le haut du MonV
Ferreux et là Gare des Convers. — Paiera
de le rapporter, contre récompense, n
bnrean de TIMPAIITIAL. 
PdapA en ville, une savonnette or, S
ligai o dame, avee sa chaîne. — Priera
de la rapporter, contre récompense, ru»
Numa Droz 5, an rez-de-chaussée. 18118-1

PpPlill eamedi, dans les rues de la ÎVSH,IC1UU denz douzaines de boites ader.
— Les rapporter, contre récompensera
bureau de I'IMPARTIAI,. 18008-1

Tpnnnfi *6r» le n* 39 de la rue dn Tara-
Il UU10 pie Allemand, un collet notai,
rubans et dentelles. — Le réclamer, cou-
tre frais d'insertion, au Sme étage. 1814M
- _̂,,-.,- - "

Madame et Monsieur Léon Houlet-
Kuuz, expriment leur profonde recon-
naissance aux nombreuses personnel qui
ont témoigné tant de sympathit i leur
chère enfant Lina, durant sa longue ma-
ladie et pendant les jours pénibles qu'ils
traversent. 18195-1

Madame Veuve Picot et familles re-
mercient sincèrement toutes les personnel
qui leur ont témoigné leur sympathie
pendant l'épreuve qu'elles viennent de
traverser. 18880-8

Les familles ULRICH expriment toute
leur reconnaissance aux personnes qui leur
ont témoigné tant de sympathie pendant
les jours de deuil qu'ils viennent de tra-
verser. 18238-1

Madame Caroline Stûssi-Speicher, Ma-
dame Veuve A. Stussi-Hœsli i Claris,
Madame Veuve R. Hœsli à Claris, Mon-
sieur et Madame Jean Speioher, Mon-
sieur et Madame David Stussi-Scherler et
leurs enfants i Claris, Monsieur et Ma-
dame Daniel Aebli-Rutz et leurs enfants à
Claris, Monsieur et Madame Ulysse Boa*
jour et famille à Neuchâtel, ont la dou-
leur de faire part à leurs amis et connais»
sances de la perte irréparable qu'ils vie»»
nent de faire en la personne de leur cher
époux, flls, petit-flls, beau-flls, frira,
beau-frère, oncle et parent

Monsieur George» STUS8I-SPEICH0I
décédé mercredi, dans sa 46me année,
après une courte et pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 34 juillet 1907.
L'enterrement aura lieu SANS Sun*

Vendredi 26 courant, a 1 h. après midi.
Domicile mortuaire. Place Neuve 10.
Prière de ne pas faire de visitai at il

ne pas envoyer de fleurs.
Uns urne funiraire sera dêposie dtotxt ta

maison mortuaire.
Le présent avis tient lien d* let*

tre de faire part. 18187-1

Messieurs lés membres actifs, passifs ef
honoraires de la Société de Musique
L'Avenir, sont informés du décis ta
Monsieur Georges Stûssi-Speicher,
membre passif. L'enterrement sans suite,
aura lieu le vendredi 26 courant a 1 heure.

18200-1

Messieurs les membres de la Société
dea Marchands de Chaussures sont
informés dm décès de Monsieur Georges
Stûssi-Speicher, leur regretté collègue.
13226-1 Le Comité.

Elle est au Ciel et dans nos cour*.
Monsieur et Madame Zélim Perret-

Brandt et leurs enfants, Madame veuve
Lucie Brandt et ses enfants, au Locle,
Besançon et Zurich, ainsi que les familles
Perret, Brandt et Sandoz, font part i leurs
parents, amis et connaissances, de la per-
te sensible qu'ils viennent d'éprouver en
la personne de leur chère fille, sœur, pe-
tite-Aile, nièce, cousine et parente,

Margnerite-Enims»
que Dieu a rappelée à Lui Jeudi matin, i
5 heures, dans sa 15me année, après uns
longue maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 95 juillet 1907.
L'ensevelissement, SANS SUITE, aura

lieu Samedi 27 courant, à 1 heure après
midi.

Domicile mortuaire, rue Numa Droi 68.
On ne reçoit pas.

Une urne funiraire sera diposée devant ta
maison mortuaire.

Le présent avis tient Heu de lettre da
faire-part. 18205-2
K *Wmmm**m——s^ÊK^r—maam^sa^Êmm—\

If e pleuret pas mss blen-almit,
- Mes souffrances sont passées.
Je pars pour un monde meilleur
En priant pour votre bonheur.

Monsieur et Madame Henri Kormasn-
Coulet, au Locle, Monsieur et Madame
Louis Kormann-Melliard, à Bianne, Ma-
dame et Monsieur Arnold Curtit-Kormann,
à Neuchâtel, Monsieur Jean Kormann. an
Locle, et sa fiancée Marguerite Richard,
à la Chaux-de-Fonds, Mademoiselle Jean-
ne Kormann, su Locle, Monsieur Julien
Kormann, à Prangins, Monsieur Marcel
Kormann, au Locle, ont la profonde dou-
leur de faire part à leurs parents, amis et
connaissances, du décès de leur bien chat
fils, frère et beau-frère,

Monsieur Henri-Armand KORMANN ,
que Dieu a retiré à Lui jeudi , à l'âge da
27 ans, après quelques jours de souffran-
ces, causées par un accident.

Le Locle, le 25 juillet 1907.
L'inhumation SANS SUITE aura lien

Samedi 27 courant, à 1 heure après midi.
Domicile mortuaire, rue de la Gare 13,

LOCLE.
Le présent avis tient Heu de let»

tre de faire-part. 13227-g

Banque ft prêts sur -gages
%a Sécurité Générale

», BOB da ¦ABGHB S,
Prêts mr bijouterie, horlogerie,

meubles et tous articles.
Prêts sur Titres et garanties.
Renseignements commerciaux.— Con-

tentieux et recouvrements. — Gérances
d'Immeubles. 1534-148
—*----— m̂mumm—ÊOiimammm ^^m

9Ailooa cr Aa Un atelier de poliasa-<rUllB&agt?9. ™B da boites or. ss
recommande à MM. les fabricants d'hor-
logerie pour dn travail, ainsi que ponr
les avlvages. 18194-8

S'adresser an bnrean de ITHPAUTIAL.

Emprunt. ĵffia ffE
calité, demande à emprunter la somme de
100 à 160 francs, remboursables par
accomptes mensuels. 13225-8

S'adresser au burean de I'IMPARTIAI,.

Démontenp-remontenr gS^t™-
vail, trouverait place stable. 13192-8

S'adresser an "bureau de I'IMPARTIAI.
On demande une bonne OUVKIÈBE

Doreuse de roues
de suite ou pour la quinzaine. — S'adres-
ser à M. Louis Schaller, doreur,
Cortébert. H-2965-J 13191-8

Aide-magasinier ^T^-f-Offres avec copies de certificats, sous
chiffres A. Z., 13200» an bureau de
l'iMPABTm» 13209-3
Unnnnn Quatre à cinq bons maçons
UiayUllS, trouveraient du travail de suite
chez MM. Vannini, Bernard & Co., an
Sentier (Vallée de Joux.) 13206-3

Porteur de pain.  ̂£%?%£
note pour porter le pain. — S'adresser
Boulangerie Stotzer, rue de la Bouche-
rie 4. 13190-3

Porteur de pain. __^J_^s^t
çon libéré des classes comme porteur de
pain. — S'adresser Boulangerie Luthy-
Brunner, rue du Parc 70. 13189-8
Innnn fllla On demande dans un petit
UCUllC UIIC. ménage, pendant les va-
cances scolaires, une jeune fllle de con-
fiance pour aider aux travaux du ménage.
Pressé. 18207-8

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL.

Rez-de-ohanssée (&^££
dont deux à 2 fenêtres. Vestibule éclairé,
lessiverie, — S'adresser rue de la Côte 12
(Place d'Armes). 1er étage. H-5875-q 13221-3
Phsïïlhppo. A louer à monsieur tran-
VllalilVl oo, quille, jolie ohambre meu-
blée, avec pension si on le désire. — S'a-
dresser rue Numa-Droz 144, au Sme étage,
& droite. 13197-3
flhamhpa A. louer de suite une belle
UllalllUlC. chambre meublée, au soleil ,
à deux messieurs de toute moralité e tra-
vaillant dehors. — S'adresser rue du»Pro-
grès 88, an ler étage, a droite, 13196-3
P.harnhpû A louer, pour le ler août, une
UllalllUlC. grande et jolie chambre bien
meublée, confort moderne et indêpendan
te, située près de la Poste. 18223-3

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL.
Phamhnn A louer une jolie chambre
UllalllUl C. au soleil, bien meublée, à un
monsieur de toute moralité et travaillant
dehors.— S'adresser rue dn Doubs 51, au
Sme étage, à droite. 13216-8
fhainhPQ A I°uer de suite une cham-
UliauliVl 0» bre meublée et indéaendante,
à un monsieur travaillant dehors. —
S'adresser rue du Premier Mars 12b, au
2me étage. * 13229-3
r.hamhiia A louer de suite une cham-
UMlllUl O. bre meublée située au soleil.
— S'adresser i M. J. Bernhardt, rue de
la Ronde 43, an 2me étage. 13228-3
Rnnpîa * remettre de suite ou pour épo-
lil/U110 qne à convenir. Place pour S a 6
chevaux. — S'adresser rue Léopold Ro-
bert 147. 12703-2

À VAÎldrA tme P0UB8ette a 4 roues, nn
ICUUI C berceau et ane chaise d'en-

fant, bien conservés. Bas prix. 13198-8
S'adresser au burean de I'IMPAHTIAL.

Viinimnan en catelles couleur, rond, en
rUUl llCaU parfait état, à vendre de
suite. — S'adresser an Magasin rue Léo-
pold-Robert 57. 13200-2
Dnnecûttû usagée, mais en très bon état,
rUUùSBllB est à vendre. — S'adresser
rue Léopold Bobert 41, aa 8me étage.

13322-8

A VOTMiPA un °0** **e **¦* *Teo Bomm>er,
ICUUI C une lampe à suspension et

60 litres vides, le tout en parfait état.
S'ad. an bureau de I'IMPARTIAL. 13208-8
nnnHnA lavabos aveo et sans glace,
ÏB11UIB on buffet a linge. — S'adr.

chez M. Fr. Kramer, ébénisterie, rue du
Premier Mars 15. 12993-1

Onhiiû dans le petit jardin de la rue
VllVllC stavey Mollondln, un pliant. —
Le rapporter contre récompense, rue
A.-M. Piaget 01, au rez-de-chaussée.

13217-3

PpPlîn * proximité du Temple de l'A-
F Cl Ull beille, un porta-monnaie en cuir
jaune, contenant environ 45 fr. et un bil-

I

let de chemin de fer Berne-Chaux-de-
Fonds. — Prière de la rapporter, contre
bonne récompense, chez M. J.-N.Wuillea-
mier, rue du Doubs 127. 13158-2

fSB  ̂ EBAUCHES . — Un hor-
W**** loger expérimenté ayant con-
duit fabrication Importante d'ébauches et de
mécanismes de remontoirs, cherche place
de suite. — Adresser oflres sous chiffres
P. F. 13211, au burean de l'Impartial,

13211-8

Restaurant BÉnr-Girtor
anx JOU X-DERRIÈRE»

TOUS LES JOURS OOUTSR
avec Croates aux Fraisa*.

18193-3 Se recommande, Balmer-Qurtnar
— TÉLÉPHONB1 —

- COMMIS -
Place stable et d'avenir est offerte i

jeune homme actif, connaissant la sténo-
graphie et la machine à écrire dans im-
portante fabrique d'horlogerie de la ville.
Ecrire Case postale 830. H-5879-C 13220-8

Graveurs-Polissage»
A remettre, de suite on pour époque

à convenir, un ateUer de graveur de let-
tres or, en pleine prospérité. Transmis-
sion. Conviendrait aussi pour polissage
de boites, local à remettre avec et situé
au centre des affaires. — S'adresser sous
chiffres X. X.» 13333, an bureau de
I'IMPARTIAI,. 13288-8

GRAVEUR
On demande de suite un graveur sur

argent. — S'adresser ches M. Léon Gau-
thier, à Neuchâtel. 18224-8

U, Beurre , Fromage, Charcuterie
___y_r _̂_ __~ ~̂_- _̂__w_*_\ ûP_

Epicerie, rue da Progrés 37
Excellents VINS BOUGES et BLANCS

Tous les Samedis soir
à partir de 6 heures,

TRIPES - TRIPES
*\ ex-ta.z>ox*-tex*.

i__ JS__m— Prière de se faire inscrire à
Wr*Mf l'avance. 13216-1

Se recommande, P.-A. Bourquin.
PRESSURAGE de fruits.

Chaudron à louer.

Avis aux Sociétés
On offre gratuitement i une ou deux

grandes Sociétés un beau et GRAND
LOCAL, situé au centre des affaires. —
Adresser les demandes, sous chiffres l>.
P. 13214, au bureau de I'IUPABTIAL.

mt-.
ENCHERES

PUBLIQUES
Le Lundi 29 Juillet 1807, dès l »/«

heure de l'après-midi, les objets mobiliers
et marchandises formant le fonda d'un
commerce de coiffeur-parfumeur seront
exposés en vente par voie d'enchères
publiques. Rue Léopold - Robert 41,
savoir :

Vitrines, toilettes, grand lavabo i gla-
ces, 24 tiroirs et 3 cuvettes, fauteuils
américains, glaces, banques, chaises, sé-
choir électrique, installations pour scham-
poing, appareil antiseptique, machines à
laver, garnitures de toilettes, 400 serviet-
tes, flacons de parfumerie, boite de pon-
dre, pots de crème, savons, éponges, cra-
vates, etc., etc.

En outre, 1 table-bureau, des linoléums,
un lit complet, 1 secrétaire, 1 canapé mo-
quette, 1 lavabo dessus marbre, 1 divan
et des fauteuils moquette, des régulateurs,
des rideaux, petits et grands, des tableaux,
des tables de nuit, 1 phonographe et
accessoires, 1 étagère et divers meubles
de moindre importance.

Les enchères auront lien sui comptant
et conformément aux dispositions de la
Loi fédérale sur la poursuite pour dettes
et la faillite. H 5881 C
13219-3 Office des Poursuites,

J9L Louer
pour le 81 juillet, un petit logement de S
pièces, cuisine et dépendances, situé rue
de Bel-Air. — S'adresser an notaire A.
Bersot, rue Léopold-Robert 4. 12926-1

(Ameublements
da f ous Styles.

Chambres & manger. — — Chambres a
coucher. — Réparations en tous genres.

Prix, Dessins et Devis, sur demande.
Prix modérés. 15948-8

— POLISSA GE DE PIANOS -
6. KUBLER, Ebéniste,

RUE nn TEMPLE ALLEMAND IO.

Crand choix dans toutes les teintes da

-Papier plissé-
pour Chapeaos

à 20 et. le rouleau.

Librairie COURVOISIER
Place dn Marché.

MAGASIN
à louer p. fin-avril 1908

an grand magasin avec arrière-ma gasin ,
actuellement occupé par le Magasin de
chaussures situé place de l'Hôtel-de-Ville 5.
Chauffage central. Prix fr. 1900.— S'adr.
à M. Belle-Landr y, bij outier. 12282-9

J7 louer
pour tout de suite ou époque à convenir

Pb.-H.-SIaUbey 7, pignon, 2 chambres
et cuisine. 12862-1

Ronde 20. rez-de-chaussée bise, 8 cham-
bres et cuisine. 12888

Pour le 30 Avril 1908
Bel appartement de 4 chambres, corridor

et cuisine, près de la Care. 12864

S'adresser Etude Cli.-B. Gallandre,
notaire, rue de la Serre 18. 

Presses et nup à bloper
On demande è acheter des Presses et

Plaques à bloquer. — S'adresser à MM.
Matthey et Co, à RENAN. 13181-8

ÇOUDRE^ALttAc
soulage immédiatement 643-9

NÉVRALGIES, MIGRAINE, INFLUENZA
INSOMNIE.

Boites de 10 cachets, fr. f .  50.

Pharmacie W. BECH

Société de Consommation
Jtqoet-Droi 27. Nuna-Droi 111. Nama-Droi 45.

hn Si. Industrie. 1. Nord 15-17. Fritz-Couvoisiar 20
Km du Doubs 139,

Vin des Pyrénées, le litre bouché (verre à
rendre), 50 o.

Neuchâtel blano 1804, le litre bouché
(verre il rendre), 65 o.

Le Savon Lanolln est supérieur à tous les
autres pour la conservation du teint ;
le morceau, 50 é.

Toujours le Congo au parfum exquis ; le
morceau, 65 o.

Le Tormentllle est maintenant le vérita-
ble savon de toilette des familles; le
morceau, 65 o.

Véritables Allumettes autrichiennes, gen-
re suédoises; le paquet, 10 c.

Odontlne André»; tubes et boites, 75 e.
et 1 fr.

Nos Cafés torréfiés sont toujours
frais et ne comprennent que d'excellen-
tes sortes : 14781-9
Paquets de 250 gram. 125 gram.

Marque Bouge, 90 c Bouge, 45 o.
Jaune, 80 o. Jaune, 40 o.
Verte, 60 o. Verte. 80 o.
Bleue, 50 c. Bleue1, 25 o.
Crise, 40 o. Crise, 20 o.

-£-* louer
tle suite ou pour époque â convenir :
Tnrlnctpio. Q 2me étage, 8 piéces, cuisineUlUUôUie », et dépendances. 10924-13*

S'adresser à M. Henri Vaille, gérant,
rue St-Pierre 10.
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Une personne J&MàJ
bre non meublée et indépendante. — S'a-
dresser rue Numa-Droz 1, au rez-de-
chaussée, à gauche. 12979-1

Grande chambre ^L ^Zf f -
louer de suite, pour une dame et uns
jeune fille en villégiature pour 1 mois â
La Chaux-de-Fonds. Jolie situation. Bal-
con si possible. — Adresser les offres par
écrit sous chiffres E. K. F., 13135. au
bureau de I'IMPARTIAL. 13125-1

Jeune homme ie
^

sM^tcherche à louer, pour le 15 août ou plus
tard, une chambre bien meublée et pen-
sion, de préférence dans une famille fran-
çaise. — S'adresser par écrit avec l'indi-
cation du prix, sous initiales H. E.,
1X937, au bureau de I'IMPARTIAI. 12937-1
ammasiaama *a^ M̂MmBm âasmii^*^mmm n̂ n̂*m

On demande à acheter __rXTû
une roue de vélo. — S'adresser Crandes
Crosettes 1. 18120-2

RÎPVP laffa A vendre faute d'em-DaLJMCllÇ. p|0| une bicyclette de
dame, très peu usagée. Prix avantageux.
Paiement comptant. — S'adresser, sous
initiales M. D. 13049, au bureau
de l'IMPARTIAL 13049-4

Q SAG4ME-JUILLARD S
f Bijouterie contrôlée ?
(p Or et Argent, Irai*» rtiuctiw d» prix 3 Q

£ml *P>aeît%n Pour tenanciers d'é-
VbtfdSlUU tablissements. — A.
vendre 2 grands tableaux, avec sujet pa-
triotique suisse au centre et entoure de 10
vignettes. 13100-2

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL.

A VPTldPP *"* ceaur chiens Cordon. Bas
I Gllul G prix, ainsi qu'une grande la-

yette. — S'adresser rue de la Paix 73, au
rez-de-chaussée, à gauche. 13087-2

fl A VENDRE BELLE MAISON Q
A MODER NE,située dans le haut de la x
X ville. Occasion avantageuse. Ecrire X
V̂ B ^

L ^^ n̂wpA im^ST&^U

A van ÂVa Bottin allemand < Deutscb.es
lUilUl C Keichs Adressbuch Rud.

Mosse 1906». Bonnes conditions. — Of-
fres sous G. L. Case 1319, La Chaux-
de-Fonds. 12667-5*

Â won fi PO un beau et grand burean â 3
Veillli e corpg. 12974-1

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.

Â VPnfiFA Pour cause de maladie, une
ICUUI C bonne ligne droite aveo

râteau, 1 établi de graveur à 3 places, 1
établi de polisseuse (bois dur) aveo roue
en fonte et le tour, 1 meule avec pédale;
1 balance à peser l'or, des claies, pierres
à huile et différents outils pour graveurs,
le tout en bloc ou séparément. — S'adr.
rue Numa Droz 118, au 2me étage. 12994-1
ftnngcîon 1 ~ vendre 1 petite vitrine, 1
Ull/ttùlljll I lutrin. 2 archets pour con-
tre-basse et de la musique de bals pour
peti t orchestre. Le tout à très bas prix. —
S'adresser, le dimanche matin et le soir,
depuis 7 heures, rue du Repos 5, au ler
étage. 12936-1

A VPUfirP un récûaua a S32 (3 feux),
ICUUI C neuf, une lampe à gaz, un

violon V». vieux, très bon. — S'adresser
rue Numa Droz 12, an Sme étage. 12989-1
«—«agr ĵM.. ujsaaj A vendre un très beau

BjjSnFj*"' chien race St-Bernard,
6?{? _̂\ garanti pour la garde ;
&<¦ >̂ _ \ |h> conviendrait pour pay-"*~-'¦"•¦ - "¦-- ¦—• san. Prix avantageux. —

S'adresser rue du Progrès 113-a, an Sme
étage. , 13079-1

A VTPTlflPft * Das Pr'x' fante d'emploi,
ÏCllUl C Un canapé Louis XV et deux

grands tableaux, le tout à l'état de neuf,
b'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 12938-1

À VPnilPP Potager a eaz (3 trous), 1
ICUUI C glace, régulateur, vaisselle,

batterie de cuisine, le tout comme neuf.
— S'adresser rue du Puits 9, au ler étage
à gauche. 12944-1

A tronfiflû plusieurs lits neufs et usa-
I CUUI 0 gés, bois et fer, buffets, di-

vans, canapés, fauteuils, chaises, tabou-
rets, tables, banquettes, établi zingué
avec roue, poussette etc., etc. Achat, ven-
te, échanges. — S'adresser à M. A, Bé-
nins, rue Numa-Droz 2a.

Les meubles usagés sont soigneusement
désinfectés. 12927-1
flPPfl Çinnl A vendre, faute ds plaça,UltttùlUUI __ divan neu{. très bas pril>
— S'adresser rue du Paro 78 A, an pre-
mier étage. 1S958-1
A VPildPP ê 8U*te > un lit de fer à unsa. I CUUI C personne, ainsi qu'un petit
pupitre, le tout presque neuf et à très bas
prix. — S'adresser, après 6 heures, chei
Mme Vaglio, rue du Temple-Allemand
n» 105. 12957-1

—™——•——, i

à VTPnril 'P un Don vel° de dame, eaICUUl G parfait état, ainsi qu'un»
balance à peser l'or pour monteur de boi.
tes. — S'adresser, jusqu'à 2 heures de l'a-près-midi et après 6 liesses du soir, vu»
de la Charrière 64 bis. 12970-1

aTaBÊamÊ âsMami ŝaÊÊsmamimmBm%mmm—~—*—

Ugrfnnfn pour tout genre de commerce
uiaguDlU ou industrie est à louer de sui-
te. — Conditions avantageuses. 7810-28*

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.

T APfll " louer, pour le 30 octobre 1907,
UUlul. nn i0cal aveo remise, utilisé de-
puis nombre d'années comme atelier de
ferblantier ; conviendrait également pour
un autre métier. — S'adresser me du
Collège 8, au 2me étage. 9401-29*

33e suite ,
à louer deux chambres con-
figues avec antichambre , au centre de
la ville et des affaires, soit comme

Sureau
ou à des personnes de toute moralité et
travaillant dehors.
S'adr. an bureau de I'IMPAHTIAL. 10339-40

A 
Innnn de suite ou époque à convenir,
IUUCl nn logement de 8 chambres,

balcons et dépendances, rue Léopold-Ro-
bert 142 ; pour fln octobre, plusieurs loge-
ments de 2 ei 3 chambres, même massif.
S'adr. à M. A. Barth, D. JeanRichard 27.

246-49

innaPtpmpnt A louer UQ appartement
A|/}/al IClUCUli au Sme étage , composé
de 8 chambres, cuisine, grand corridor et
toutes les dépendances, situé à proximité
du Collège de l'Abeille. — S'adresser chez
M. Joseph Lazzarini , rue Numa Droz 122.

Àriniiptprnpiit A loaer > c*e suit0 ou
AfljJai IClUCUl. pour époque à convenir ,
un bel appartement de 3 pièces, cuisine
et dépendances, situé au soleil et au cen-
tre de la viUe. 12941-1

S'adresser au bureau de I'IMPAIITIAI .

f nrfomûnt — louer pour le 31 octobre,
UUgCUlCUl. un petit logement de 2 piè-
ces, cuisine, dépendances et jardin. —
S'adresser rue de l'Emancipation 47 (au-
dessus de la Fabrique Schmid). 12988-1
0 APO QA| A louer un beau sous-sol de
ÙUUà 'OUl, g chambres, cuisine, corridor
et dépendances, bien exposé au soleil.
Eau, gaz, lessiverie et jardin. Fr. 26 par
mois. — S'adresser à M. Ch. Winzeler,
riie de la Prévoyance 90a. 12946-1

1 ntf pmpnt — i°uei"> p°ur le si octo-
UUgClUCUl. bre, un logement bien ex-
§osé au soleil de 2 pièces, alcôve, corri-

or, cuisine, dépendances, buanderie,
cour, jardin. — S'adr. rue des Granges
12. au rez-de-chaussée, à droite. 12956-1

A lniipp Pour ie 30 avTli 190°* ua ma"IUUCl gniflque logement de 7 pièces
et dépendances, occupe actuellement par
un comptoir d'horlogerie, situé rue Léo-
pold-Robert 17, au Sme étage.

En outre, pour époque a convenir, un
logement soigné dans maison moderne,
de 3 pièces, alcôve éclairée et dépendan-
ces, eau, gaz, lumière électrique installés,
au rez-de-chaussée, rue du Pont 16. \

S'adresser au bureau de la Brasserie de
la Comète, rue de la Ronde 30. 12499-1
f ArfA rnnnfc A. louer pour le 31 octobre,
LUgoUlclllo. à Bel-Air, en plein soleil,
2 petits logements modernes de 2 pièces,
cuisine et dépendances. Lessiverie, cour
et jardin. Eau et gaz. Prix 85 francs
par mois. — S'adresser rue Daniel Jean-
richard 5, an 2me étage. 12225-1

PhflîT lhPû — l°uer pour le 1er ou le 15
UllalllUlC. août à jeune homme solva-
ble, de toute moralité et travaillant de-
hors, une belle chambre. — S'adresser rue
Numa Droz 47, au rez-de-chaussée.

rhnmhPPQ — loaer P°ur Octobre, deux
UllalllUl co. chambres non meublées,
contiguës et indépendantes, situées rue
Léopold Robert. 12964-1

S'adresser au bnrean de I'IMPARTIAL.

riiamhPP ^ louor une k8»le chambre
UUalUUlG. meublée, située au soleil ,
près de la Gare, à un monsieur de mora-
lité et travaillant dehors. — S'adresser
rue du Parc 84, au ler étage, à droite.

rhfllîlhPP * l0uer ^8 suitç, près de la
UilulllUlG. gare, une chambre meublée,
à un monsieur d'ordre, de toute moralité
et travaillant dehors. — S'adresser rue de
la Serre 85, au rez-de-chaussée. 12973-1

fliamhpa A louer de suito une cham-
UliuulUl G. bre meublée, à monsieur tra-
vaillant dehors. — S'adresser rue Numa-
Droz 88, au Sme étage , à gauche. 13000-1
PhamhPO A louer, à un monsieur de
UllalllUlC. toute moralité et travaillant
dehors, une jolie chambre meublée, dans
maison d'ordre et bien située. — S'adr.
rue du Parc 28, au Sme étage (entrée rue
Jardinière). 12990-1

On demande à loner ErTuif Amenl
de 3 chambres, dépendances et jardin
Eotager, ou 2 grandes chambres aveo

ont de corridor ou alcôve. — S'adresser
ruelle des Buissons 23, au rez-de-chaussée.

12992-2

On demande à loner ^"eu-
blée, si possible indépendante . — Offres
sous initiales A. H. B., Poste restante.

13153-2
Unnni'pnn tranquille demande à louer
UlUUulCUl Une chambre meublée, située
près de la Gare. — Adrenser les offres ,
sous chiures F, J. 13172, au bureau de
I'IMPARTIAL. 13172-2

I Innpp pour époque & convenir :

Puits 27. 2 pignons de 2 piéces, cuisine
et dépendances.

Industrie 29. ler étage, un bel apparte-
ment d'une chambre, cuisine avec alcôve
et dépendances.
S'adresser à Madame Ducpmmun-Rou-

let, aux Arbres. 12845-3

T (iO'PTnPnt A l°uer- beau logement de
UUgClUCUl, deux pièces et toutes dépen-
dances, 80 fr. par mois.— S'adresser chez
M. Kullmer fils, rue de la Tuilerie 30.

12932-8

Appartements. _X &<%
Numa-Droz (partie Ouest), quelques appar-
tements de 3 grandes chambres , grands
corridors , gaz installé, cour , jardin. Pro-
ximité du quartier des fabriques , de la
Poste et de la Gare. — Gérance L. Pé-
caut - MIchaud , rue Numa-Droz 144.

13101-3*

flnnaptfiment Pûur m impreïU - àftj ipal IcillGll l. louer pour le 1er sep-
tembre eu plus tard, un bel appartement
moderne dans le haut de la ville , 5 cham-
bres , plus chambre de bonne , de bain et
toilette , vérandah fermée, balcons, chauffage
central , électricité , jardin d'agrément. —
S'adresser au magasin d'Horlogerie-Bijou-
terie Sagne-Julllard , rue Léopold-Robert 38.

12809-21

Â POmpfiPO Poar 1B ler novembre, un
I CIUClll G 1er étage de 3 piéces, cor-

ridor et balcon. Part au jardin. — S'a-
dresser rue de la Prévoyance 86-b, au ma-
gasin. 13075-2

A la même adresse, à vendre une pous-
sette à 4 roues.

T ndPTflPTlt — l°aer Pour Ie 31 octobre
UUgClUCm. prochain, rue Numa-Droz,
près du Collège industriel et dans une
maison d'ordre, un logement, au 2me
étage, de 3 pièces, cuisine, corridor avec
alcôve et dépendances. 13076-2*

Même maison, un logement an pignon,
de 2 pièces, cuisine et dépendances.

S'adresser rue Léopold-Robert 55, à la
fonderie, ou rue Ph.-H.-Mathey 3.

PhaUlhrP A louer pour le 1er août, une
UllalllUlC. belle chambre meublée, au
soleil et indépendante , à un monsieur hon-
nête, tranquille et travaillant dehors. —
S'adresser chez M. Monot, rue du Parc 88,
au Sme étage. 13073-2

I fltfpmpnt ï*our caa imprévu,on échan-
JJUgCUlCUl . gérait de suite un superbe
logement de trois grandes pièces, dans
jolie villa située rue de la Montagne 46a,
avec jardin, électricité, etc., contre un dit
de 3 a 4 pièces , au ler étage, près des
Collèges Ouest ou Primaire. — Sy adres-
ser. 13086-2

rhainhrP  ̂louer une chambre meu-
UM111U1 G. blée, à une personne de toute
moralité et tiavaillant dehors. — S'adr.
rue du Progrès 68, au 2me étage, à droite.

13163-2

PhamhPû A louer une chambre meu-
UllalllUl G. blée, située au soleil , à deux
personnes solvables et de toute moralité.
— S'adresser rue Jaquet-Droz 13, au ler
étage, à droite. 13080-2

Phamhr p A remettre une jolie cham-
UliuiilUl C. bre meublée, à un monsieur
tranquille et travaiUant dehors. — S'a-
dresser rue A.-M.-Piaget 29, au ler étage,
à droite. 13068-2

rhiimhl'P *  ̂l°uer pour ie 2 août , une
UllalllUl C. chambre non meublée et in-
dépendante. Prix 13 fr. par mois. — S'a-
dresser dès 8 heures du soir, rue du
Parc 16, au ler étage , à droite. 13099 2

rhiimhl'P A l°uer UDe chambre meu-
UMlllUlG. blée, au soleil, à une per-
sonne tranquille et travaiUant dehors. —
S'adresser rue des Moulins 10, au rez-de-
chaussée. 13092-2
Phnmîinn meublée est à louer de suite.
UllalllUlC _ S'adresser rue Numa-Droz
148. an rez-de-chaussée , à droite. 13091-2

Phamh PP indépendante et bien meublée,
UUalUUlG est à remettre de suite à de-
moiseUe ou monsieur. — S'adresser rue
A.-M. Piaget 69, au ler étage à gauche.

13104-2

Phamh**fl A i°uer Ponr le ^er août,
UlldlllUI C< nne chambre meublée, à
monsieur tranquiUe et solvable. — S'adr.
à Mme Weiss, rue de la Chapelle 18, au
ler étage. 13124-2

Phamh PP A i0uer de suite une magni-
V lia UlUl c. fique grande chambre à deux
fenêtres ; au besoin, peut servir pour bu-
reau ou sociétés. 11474-27*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAI,.

Ponr le 30 airil 1908, _%& Ru0!
bert 58, appartement de 4 pièces et dépen-
dances. Prix modéré. — S'adresser Etude
Eog. Wille, avocat. 10893-19*
I Adamanf A remettre un logement de
LUgClllOlU. a chambres, cuisine et dé-
pendances, situé rue Combe-Grieurin 11,
au 1er étage. 10131-24*1

Pfivûf î iOP 0° demande de suite un
UUÏCUCl.  acheveur de cuvettes. — S'a-
dresser rue A.-M.-Piaget 53, au ler étage.

18082-2

PAlîceaneo ae cuvettes argent est de-
X UUOaGUav mandée de suite. Bon gage.
— S'adresser à M. Léon Méroz-Veuve, à
Sonvilier. 13109-2
Oplliap Un jeune homme trouverait
OGlllGl. occupation pour la fabrication
de bâches et couvertures de chevaux. —
S'adresser chez M. A. Amstutz, sellier, rue
de la Promenade 8. 13115-2

Pi 11A On demande de suite uner illc. brave et honnête fille peur
laire le ménage. Beat gages. — S'adres-
ser à la Boucherie Heiniger, rue Numa-
Droz 88. 13097-2

Femme de cbambre ^"renT*;
est demandée. — S'adresser chez Mme
Gaspard Ditisheim, rue de la Paix 11, qui
indiquera. 13096-2
Innnn fll In de 15 à 17 ans serait occu-
UCUUG Ulie pée dans une bonne famiUe
à Lncerne, pour aider au ménage. Bon-
ne occasion d'apprendre l'allemand, vie
de famiUe, leçons. 7628-39*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAI ,.

Maison sérieuse SîSf3
Un Visiteur pour pièces soignées, ac-

tif et énergique, connaissant si possible
la montre compliquée.

Une Demoiselle de bureau, très ca-
pable, pour la correspondance et la fabri-
cation, 18004-1

Adresser offres sous chiffres J. T.
13004, au bureau de I'I MPAHTIAL .

Acheveiir-décotteiip *%ltl
suite dans bonne maison de la place. —
S'adresser ai bureau de l'IMPARTIAL.

12998-1

Sertisseur à la machine £?eî? lit
demandé. 11 est inutile de se présenter
sans bonnes références et preuves de ca-
pacités. EventueUement, on prendrait une
sertisseuse connaissant le maniement des
burins. — S'adr. sous chiffres A. C. E.
13976. au burean de I'IMPAHTIAL. 12976-1

RflG.lTfl.nf Bemontenr bien au courant et
UUitUyi. connaissant l'emboîtage sa-
vonnette, est demandé pour de suite. In-
utile de se présenter sans preuves de ca-
pacité. 12977-1

S'adr. an bureau de I'IMPARTIA L .

PniUfiPhun!» n̂ demande un guiUocheur
UlUllUI/UGUl . pour le fin grain , ainsi
qu'un graveur pour le millefeuille.

S'adresser rue du Doubs lôô, au Sme
étage. 12986-1

ITmhnftann 0° demande de suite un
UUlUUllCUl i bon ouvrier emboiteur. —
S'adresser rue du Doubs 65, au troisième
étage. 12959-1

PmhnttflnP *,'en *a courant des pièces
uUiUUUOUl savonnettes pourrait entrer
de suite au comptoir. Ouvrage assuré.

S'ad. au bureau de I'IMPAHTIAL . 12950-1

Rûnnççpnn Gn demande au plus vite
QuyaliClU . nn bon repasseur, connais-
sant si possible le lanternage, ainsi qu'un
remonteur de mécanismes. 13005-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

fiAèWAtS On demande de suite un
0Ovt vti&t* bon ouvrier faiseur de se-
crets or. Ouvrage régulier. Place sérieuse.
— S'adresser 4 l'atelier Frank, rue du
Stand 12. 12980-1

Garçon d'office ?£$_ __£ mt,
de références, à la Brasserie Rufer-Ulrich.

13098-1

TanicCÎOPi Un bon ouvrier tapissier
1 apiOalGl i trouverait place de suite chez
M. Kunzi, tapissier, rue du Temple-Alle-
mand 81. 13074-1

fin *iflTfl0.nfip vendeurs, vendeuses, va-
UU UOUluUUG chers, sommeliers, cuisi-
nières, personnel d'hôtel, garçon de mai-
son, représentants, fllle de salle, etc., etc.

S'adresser au bureau de placement , rué
de la Serre 16. 12997-1

Commissionnaire. j eunen gdar
mÇoand;our

faire des commissions entre ses heures
d'école. — S'adresser ches M. Jules (JU-
mann, chemisier, rue Léopold Robert 55.

12965-1
Innnn filin honnête, libérée des écoles.
Ou Iiii S Uliv est demandée pour sortir
les enfants. — S'adresser Sorbiers 17, ler
étage, à droite. 12996-1
Çntmnnfa On demande brave et hon-
Ovl lulllG. nets fille pour un ménage de
deux personnes. — S'adresser rue de la
Paix 11, au ler étage. 12658-1

I nxypmrAnf A louer pour le 31JjUgeillÇIH. 0Crobre prochain ,
un beau logement de 2 grandes chambres ,
cuisine et dépendances. Prix 41 ir. 65
par mois. — S'adresser rae de la Ba-
lance 16, chez Mme Guillod , au 2ms
étage, à droite. 13114-2*

R apprendrait ^J tSEf ij .
naissant déjà la boite, le jouage de la
boite et des secrets.— S'adresser par écrit
Bous chiffres A. Z., 13108, au bureau
da I'IMPARTIAL. 13108-2

Repassage a nenf %%%___:
nment de domicile. Mlle L. VBRMOT se
neommande à ses pratiques et au pubUc
pour ee qui concerne son métier. Travail
Krmpt et soigné. — S'adresser rne dn

rc 51, an 2me étage. 13072-2

Kg ¦ VEUF, 45 ans. sans
¦Uanninfin enfants, jolie position,
SI 10. luilD. désire faire la connais-
¦¦ SMS iH-jW» Bance d'une VEUVE oti
DEMOISELLE du même âge à peu près,
ayant bon caractère et petit avoir. Discré-
tion absolue.— Ecrire sous initiales E. E.
12907, an bureau de I'IMPAHTIAL. 12907-2

Enfant Une veuve de toute mora-
PIHrlIiHi. uté désire prendre en pen-
sion on jeune enfant. Soins maternels. —
S'adresser rue du Puits 19, au rez-de-
ahanssée, i gauche. 12952-1

Smnrant Pour cause de maladie,
ralUpl IMll» ua père de famille hon-
nête et travaiUeur, demande à emprunter
la somme de Te. . 100, remboursable
fr. 10 par mois. Pressant. 13088-1

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.

Bégalatenrs. œ^ff(sors. Fort Rabais. — S'adresser rue de
la Promenade 10, an 2me étage. 11883

H 
¦ Mme Veuve DUBOIS,

MÛlieimi ne Jaquet Droz 12
ï ullUlUlls (Immeuble du Sapin),w"w * demande encore queî-
•jaes bons pensionnaires . SaUe réser-
vée pour dames. 11918

Se recommande.

flAmma marié> S5 *m- demande de suite
ODUlluO place pour n'importe quel em-
plai. — slïdresser rue de Chasserai 4, au
to étage. 13085-2

InnurtoHoPO Une personne de toute
OUUriittllCiC. moralité demande des
journées pour laver et éeurer. — S'adres-
atr rae du Progrès 09, au ler étage.

18069-2

SfislnrfûD ayan* la grande pratique de
UUllWgCr toutes les parties, demande
ies samontages de finissages Roskopf»,
Aaeres ou Lépines, granaes pièces ou
engrenages. TravaU régulier. - S'adresser
rae Jaquet Droz 14, an ler étage. 12966-1

hm» hfimmo cherche place de suite
eclUlO UU111U1C comme homme de peine,
dana un magasin on pour n'importe quel
navall ; a défaut irait chez un paysan. —
S'adr. rue de la Charrière 41, au rez-de-
ahanasée, a gauche. 12961-1

lannft Pillo eaehant faire les travaux
tfOUUv l'UlC d'un ménage et la cuisine

«nerehe place. Entrée le 3 août 12931-1
S'adresser sous initiales H. K. 12981,

ra bureau de I'IMPARTIAI» 

falïïliillfl êtms Autrichien, au courant
«jn/lUlUlS. de tous les travaux de bureau,
occupé actuellement dans une maison
«l'exportation, demande un emploi quel-
conque dans un bureau ou magasin où il
pourrait se perfectionner dans la langue
française dont U possède déjà de bonnes
Connaissances. Prétentions modestes. —
Adresser les offres sous Ge. Bl. 12445,
W bureau de I'IMPAHTIAL. 12445-1

hiflalnnûim Un bon décalqueur cher-
JlCValljUiclU ¦ che une place. — S'adres-
ser rue de la Charrière 64, an rez-de-
«aaussée. 12800-1

A la m6me adresse, a vendre un vélo
•terni-course. Prix modéré. 

flOuDB flODlflie, de 7 à 11 heures et le
¦ou* de 2 à 6 '/» heures, cherche emploi
«raeleonque pour gagner sa chambre et sa
pension. Urgent. — S'adresser rue de la
Serre 8, an 3me étage, à gauche. 12799-1
ftama demande des journées pour la
VBlllvj couture ou réparations de costu-
mas. - S'adresser à l'Hôtel de la Balance.

13122-1

Moflnnfnionc 0n demande plusieurs
BCvulllvlClla. bons mécaniciens actifs et
très au courant de la partie, pour travail-
lât dans une localité aux environs de
Lausanne, Bonnes références exigées.

8'gd. an bureau de I'IMPAHTIAL. 13116-2

rlnillnilhonn Bon Guillocheur sur or
tJluliUUllcUi. est demandé de suite on
«~aaa la quinzaine. 13103-2

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.
PftHcCflTlPC et polisseuses de boitas mé-
KVIIOSCUIB tal sont demandés ches M.
èxnold Méroz, rue de la Charrière 3.

13078-2
iïflcfcnnf Repassages par fortes îiérjes
n«0Â.uyi. i0nt offerts à domicile. —
jTaire offres sous initiales J. R. 13094,
aa bnrean de I'IMPARTIAI,. 13094-2

SMTflnP*! Plusieurs bons graveurs en
ialCUl tt» tous genres, peuvent entrer

k l'ateUer, rue dn Progrès 49. 13121-2
RaTÂTrânn pour petites pièces cylindre,
WObOUOlir Babils et expérimenté, trou-
irerait place stable de suite au Comptoir
dttô Grasf, rue de la Serre 13. 13155-2
mil—asi i im ¦ ii ¦ iii iiiim u mu
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nCasUgex et luvez
onstftmmeni poux- -votre déjeuner des &1tX ES*to l?eXCelle nt

COnHtlUreS dB LtnZbOIQ Sirop de Framboises de Lenzbourg
les meilleures K-ssss-seh îasoô-e qu'il y  ait mêlé avec de Peau, boisson saine et bon marché— — JEM. y s r«MM.**»  ̂«¦-¦?•#«»•«¦.* —¦ —



GRÈVE TERME
Les soussignés annoncent que la Grève des Maçons et Manœuvres

©srt "teyro inée .
Une Convention pour 1908 a été signée et la reprise immédiate du

travail, avec augmentation des salaires, à été décidée et acceptée par
les deux Darties.

De bons ouvriers trouveront dn travail snr place.
usiB-i Les deux. Comités réunis.

I BANQUE FÉDÉRALE (8. A.) I
i LA CHAUX-DE-FONDS I

i B-séoutiozx d'ordres de Bourse!
S H-5691-C Notre oommlseloa •/» 'là 12473-1 M
StaÊÊC~TSSeatBll*i _ t_ JMM MÊtBSrMMBMBMMIMÊMM!MMMMKmMmmmmmrMM ~MB âmBCm Ê̂S—IBM—— — Ĵ——S—

RESTAURANT DU STAND DES ARMES-REUNIES
<3ri*snxca.© salle

Samedi 27 Juillet, à 8V2 heures du soir
Conférence publique et contradictoire

par Louis BERTONI 18182-2
t~XJtr__ \_> t 3?tJotx*© *3y-a3tcilon,ll»iKiiO

Travailleurs organisés ou non syndiqués, venez tous prendre part i la discussion.

d. 2 places, facile a conduire et en bon état» ft vendre. Ba»
prix.— S'adresser ft M. A. LUTHY, rne da Temple Neuf 16,
IVEUCHATEL.. O-2480-N 13203-ï

Mfntii des Omins Moi
Groupe des Oémonteurs et Remonteurs

»%%«w ¦

Tons les démonteurs et remonteurs syndiqués sont priés d'assister Jeudi S?
courant, à 8 </i heures du soir, i une

Grande Assemblée da drape
qui aura lieu au Stand des Armes-Réunies. 181H-Ï

Ordre du jour très important
Le Comité.

A 8RAN6ES (Soleure)
Centre horloger

un bon -j

©ÈfAlï,
a remettre

S'adresser sous chiffres Za$.
T. 87, à M. Rod. Mosse, So-
lothurn. MK-8408 18208-2 \

Couvet - Hôtel de l'Aigle
Séjour agréable recommandé et à proximité de forêts de sapins. — Air salubre.

— Grand jardin ombragé. — Grandes salles à disposition pour parties, familles, no-
ces, sociétés. — Banquets sur commande. — Bains. — Confort moderne. — Téléphone.
— Arrangements pour familles. — Prix modérés.

Se recommande, A. ELŒBERLI,
8840-5 O-2392-N ci-devant directeur de l'Hôtel des Alpes, Louéche-les-Bains.

Fin de Saison
La Maison G. PESARESI, tailleur, rae Léopold-

Robert 58, informe le monde élégant qne pour cause de
fin de saison, elle exécute les plus beaux Complets-ves-
ton, doublure riche, au prix de fr. 85$.-—- et le Complet-
jaquette à fr. ©Ot—.

^oupe élégante. travail prompt et teigne.
— Téléphone 276 — 13668-1

Café de la Gare, Eplatures
Bonne-Fontaine (ïis-â-vis de la Station)

Dimanche 28 Juillet, dès 3 h. après midi

Soirée familière *•*•!
Ox*cliOf3ti*© KSL-VL Veraolx

Restauration chaude et froide.
13210-2 Se recommande, Arthur Von Kaenel.

¦•¦•¦•¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦̂¦¦¦¦¦ ¦̂¦¦ BIJH^M¦̂ ¦̂ »̂ »̂»»»»»»»a» )BaBiHij)jjaaHaaaBaaai

„ OFFICE GÉNÉRAL"
Rue Fritz-Courvoiale-r *7.

Téléphone 1321. 11001-189

A vendre Occasion exceptionnelle
plusieurs machines à écrire usagées pour Pol,S8«>ur«
mais en parfait état, depuis fr. 50.—. 2MT A CÉDER "%mt _

on des plus grands ateliers de la plate
Un tour à encager. Chiffre d'affaires promla
~ ; ~ 7~. ON METTRAIT AU GOURANTPlusieurs pupitres américains. ____^ _̂_ _̂________

Une bicyclette et une poussette, faute _/ *— "̂ T€_ _̂___L L̂___*̂ _m*de place, à toutes offres acceptables. -*-•**" w .̂-«.i»».,,»». ^*-¦ Un tour à arrondir.
Plusieurs terrains à bâtir, & partir Un burin-fixe,

de fr. 3.— le m*. Pièces Rosskopf.
f — Outillage divers.

Trois fourneaux automatiques, de- Montres égrenées a tont prit,
puis fr. 50.—, etc., etc.

Immeuble à vendre
'A LA CHAUX-DE-FONDS

»
A vendre, pour cause de départ, la villa Chanteponlet, rue des Tilleuls T.

Maison d'ordre, de construction récente, pourvue de confort. Appartements spacieux,
avec vérandah. Jardin d'agrément en pleine valeur. Facilités de paiement. Occasion
pour placement de fonds. B-6869-O 18918-4

Prière de s'adresser au notaire Ch. Barbier, rne Léopold-Robert 50.

M__ 'W~JEJM 'M -̂IWM>'M_ \
dans un village des Montagnes neuchâteloises, une H-5867-Q 18313-8

Maison neuve
assurée fr. 89,300, renfermant trois logements el une

asoxxx.̂ k.axro-EîïUEi
bien achalandée. Eau sur l'évier et électricité installée. Entrée en jouissance : SI Ot>
tobre. — S'adresser au notaire A.-J. Robert, ans Ponts-de-Martel.

Papeterie â. Courvoisier, place Veuve

Oss * ¦*»• A#e av8B flt san8 J™-
•SbA M.im%m& W_ &3 ponr revendeurs

depuis 75 c. la douzaine. — Bonne qualité de
papier. _ %_ Forte remise par quantités.

BRASSERIE \
DE LA

MÉTROPOLE
Tous les Mardi , Mercredi , Jeudi et

Vendredi,
dès 8 heures du soir, A-92

Grand Concert
de

Piano - Sel®
par M. TARTARINI

Programme très choisi.
Tous les Samedis soir: DÉBUTS de

NOUVEAUX ARTISTES
— ENTREE LIBRE —

Fous les Vendredis, TRIPES
Restaurant de la Recorne
Dimanche 28, Lundi 29, Mardi 30 Juillet

Grande Répartition
Jeu de boules remis à neuf. 13002-1

ÀV3B
un Fabriques d'horlogerie

Un atelier de guillocheur étant ou-
tillé spécialement pour le cadran métal,
iemande a entrer en relations avec fabri-
que qui aurait l'intention de fabriquer le
sadran.- S'adr. sous chiffres X-1S36-L,
Poste restante. 13001-1

Fabrique de Montres
iemande pour son Atelier de DORAGES
plusieurs 13148-3

Brasseurs habiles
pour dorages américains. — S'adresser
par écrit, sous chiffres N. 1.131 «S 8,
m bureau de l'IMPARTIAL 

PIERRISTE
Ouvrier, ayant travaillé 5 ans comme

:ontre-maitre dans importante fabrique de
pierres fines, désire trouver emploi dans
fabrique d'horlogerie pour entreprendre la
fabrication soignée de pierres fines ou
L'olivage des pierres avec trous garantis
txaots pour pivotages sur jauges. Entre-
rait aussi comme intéressé avec apport de
B & 4,000 francs dans fabrique de pierres,
MI vue d'y donner de l'extension.— Oflres
ious chiffres B. B., 13107, au bureau
le I'IMPARTIAI.. 13107-2~ MECANICIEN

Spécialiste sur machines à coudre, de-
mande réparations et nettoyages. Se rend
i domicile. — Ecrire sous chiffres J. S.,
rue Numa Droz 103, au Sme étage, à
gauche. , 13084-2

Tourneurjur acier
(In bon tourneur sur acier est demandé ,

assiduité au travail exigée. — S'adres-
ter au bureau de l'IMPARTIAL. 13102-2

Une bonne finisseuse de boites or, con-
naissant bien le finissage de la boite soi-
fée, trouverait place stable et lucrative

Bienne. — S'adresser eous chiffres
A. Z. 12933, au bureau de I'IMPAR-
TIAL. 12933-2

ÈMAILLEUR
La Fabrique de cadrans FRITZ

HESS, an LOCLE, offre place à un ou-
vrier émailleur, Entrée immédiate.
11-5810-0. 13988-1

Coopérative „La Ménagère"
JEUDI 25 Juillet, i 8 '/, h. du soir,

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
à l'Hôtel-de-Ville (Salle du Tribunal).

Se munir de sa carte qui sera réclamée.
13140-1 Le Comité.

Dr ALF. BENOIT
DENTISTE

CLJot3&_n.±
jusqu'à nouvel avis.

IV.-B. — Recevra le Samedi de-
puis 1 heure. H-5828-C 13046-3

lPtf§£|I©HÉ§©
pour petites piéces cylindre est demandée
pour entrer au plus vite. 13077-1

Kurth frères, Oranges
G MONTRES

JS^s * Renées
MA2*»TV>\V montres garanties

lîr53 àHI Tous genres. Prix réduits

^*~mr F.-Arnold Droz
Jaquet-Droz 39, Chu-de-Fondi

9536-178 

Apprentj ejodiste
Une bonne modiste de (Chlètres (Fri-

bourg), demande une jeune fille comme
apprentie. Excellente occasion pour ap-
prendre l'allemand. — S'adresser pour
renseignements à Mme Vve d'Eug. Mon-
net, rue de la Serre 47, La Chaux-de-
Fonds. 13110-2

Librairie Courvoisier
PLACE DU MARCHE

Petites Papeteries _.%l5e\
40 et., contenant papier i lettre anglais
et enveloppes assorties.

Petites Papeteries * »£•
nant papier à lettre et enveloppes imita-
tion toile, en bleu et en blanc.

A REMETTRE
Commerce de fournitures pour

S 
holographie et phonographes.
onne clientèle. Fr. 2,000 de bénéfice

net par année. Peu de reprise. — S'adr.
à MM. Orell-FûssM, publicité, à Neu-
chàtel. 13204-8

pour le 31 Octobre :
Industrie 19. Un bel appartement de 8

Siéces, corridor avec eicove, cuisiie et
épendances au 2me étage.
Pour le 30 Avril 1908 :

Léopold Robert 32. ler étage, appar-
tement de 8 pièces, conviendrait aussi
pour bureaux.

Premier Mars 15. Le magasin occupe
par le coiffeur, aveo un appartement de
4 pièces.
S'adresser i Madame Dufle»mun-Rou-

let, aux Arbres. 12844-9

Magasin de Tissas et Confections
cherche EL-1642 12744-4
Employé sérieux

connaissant bien la partie. Bon gage as-
suré. — S'adresser, sous chiffres A. V.
894, i l'Unlon-Réolame, Lausanne.

Camionnages
On se charge de tous genres de caiBfak

nages et déménagements. Prix modéré»,
— S'adresser à M. Si. Mathey, usa &
Progrès 1-a. _____*_

Crème, Pondre, Savon et Dendfrtw
Bei?tla. iH.im.

la meilleure des marques.
En vente dans toutes les bonnes maison
de coiffure et parfumerie. 18018-2$

ALBIN ZONA
PEINTRE-GYPSEUR

Rne de la Côte S
se recommande à son ancienne clientèle,
propriétaires et gérants d'immeubles,jpoug
tout ce qui concerne sa profession. 1292431

liiyipi*
On demande pour magasin d'épicerie, B

jeunes garçons de 16 à 17 ans, robustes at
de toute moralité. Entrée de eulte. Boss
gages. — Adresser offres à MM , ï*.
Guyot & Cie, Le Locle. 18111-4

Pressurage de Fruits
Rue du Temple-Allemand 17, au
ler étage. 13100-2

Timbres-Poste

¦ 

A vendre collée
tion de timbres data

2000 fr., cédée ide ta-

1209-M8»

IMPRIMERIE
W. GRADEN

6, rae Jaquet Droz 6.
BULLETINS d'Expédition*

DÉCLARATIONS poer lu DHIHI
avec impression de la raison sociale._ — «tt-M

Cartes postales illustrées &S__.

Feux d'artifice
| QUALITÉ GARANTIE

12857-7 PRIX DE FABRIQUE

Fenx de Bengale
j inodores et sans fumée

| Pharmacie MONNIER
Passage du Centre 4
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